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(MIÆtiE MILlTAlitE ROYAL
DU CANADA

KINGSTON, ONT.

The creditors of Marceline Potier late of 
the city of Ottawa widow, deceased, and all 
others having claims against her estate are 
hereby notified to send by post, prepaid, or 
otherwise deliver to Napoleon Casault un
dersigned one of the executors named in the 
will of the said deceased, at No 90 Cathcart 
street, Ottawa, on or before mon day the 
19th day of December next their Christian 
names and surnames, addresses and descrip
tion, the full particulars of their claims, a 
statement of their accounts and the nature 
of securities (if any) held by them : and in 
default whereof and immediately after the 

9th day of December the assets of the 
sa a deceased will be d stributed amongst 
tlie parties entitled thereto having re
gard only to claims of which notice shall 
have been given as above required : And 
this notice being given under tlie provisions 
of the statutes of Ontario, 4<"> Vic. Cap. 9 the 
executors will not be liable for the said 
assets, or any part thereof to any person of 
whose claim notice shall not have been re
ceive by them at the time of such distribu-

PÜUR

DAMES
ET

Le Collège Militaire Royal est établi dans 
le but de donner une éducation complète 
dans toutes les branches des tactique< Mili
taires, for ifications, manœuvres, corps de 
génie et toutes connaicsauces ecient tiques 
générait s nécessaires pour acquérir le véri
table art militaire et pour former d s offi
ciers pour le commandement et l’état-

U LS T E US.

N ohm «vi ns en malus 150 Man
teaux pour liantei et 200 

Titters qnl doivent etre 
veu lus avant le lt r 

Janvier.

said 1
(a) De plus, le cours d’ô udes est organi.-6 

de manière à procurer une connaissance pra
tique et approfondie sur toutes les matières 
essenti lies de la haute éducation moderne.

(b) Le Cours de Génie Civil est complet 
et parfait dans toutes les branches.
1 ,(c) Le cours obligatoire d’arpentage est 
le même que celui requis par les arpenteurs 
des terres Fédérales; le cours volontaire d’ar
pentage ett celui suivi par les arpenteurs 
topographiques du gouvernement Fédéral 

Les examens pour l'immatriculation ont 
lieu en juin de chaque année. Les candi- 

doivent dépasser quinte ans et titre an
us de dix-nuit ans le premier lanvier

Reverend L. Napoléon 
a Nacolkhn ü

Campeau,
A8AUI.T,
Executors.BRYSON 

GRAHiM 
& CIE.

148,150,152,154, ru» Sparks

L. A. ÜL1V1KR 
Solicitor for executors.

Dated at Ottawa the 
29th day of Nov'. 1887—3s.suivant.

La du 
tre ann

Quatri 
Imperial 
nuellement.

Pension et instruction, $100 pour chaque 
terme, consistant en dix mois de pension.

Pour autres informations, s'adresser ù 
VAdjudant-Général de In Milice, Ottawa.

Ottawa, 19 Nov. 1887.

urée du cours du Collège est de qua

re commissio 
e sont acci

ons ù l’Armée Régulière 
ordées aux gradués an- BULLETIN DU JOUR,

On ne connaîtra probablement 
pas avant demain la composition 
du nouveau cabinet français.

M. Goblet qui a été appelé par le 
président rencontre des difficultés 
dans le choix de ses collègues. S’il 
ne réussit pas, M. Carnot sera obli
gé de demander M. Clemenceau. Ce 
dernier est follement opposé au re
tour de M. Bouvier.

. Le roi Humbert d’Italie a contri-
£/Soubassement du Bureau de Poste* \*> folié 84,000 ( t Sa Sainteté Léon Xlll

80,000 pour venir en aide aux per
sonnes qui ont éprouvées des pertes 
par suite du récent tremblement de 
terre en Calabre.

Le message du président Cleve
land a créé une certaine excitation 
sur le marché écossais du feren- 
gneusn, et il y a eu une hausse dans 
le prix.

L’honorable M. Mercier et mada
me Mercier sont rendus à New- 
Yoïk. De là ils voyageront dans 
les Liais sud jusqu’à Nouvelle Or- 
léan.

Les délibérations Je la commis
sion dis pêcheries, à Washington, 
touchent à leur fin. Les commis
saires ont ajourné, mercredi, jus
qu’à demain.

Christian Denning, un anarchiste 
bien connu de Chicago, vient de se 
suicider en se pendant.

L’ex-président Cruvy est malade. 
La g-ande loge des francs maçons a 

voté £5,0q0 pour l’achat d’un cadeau 
devant être présenté à la princesse 
de Galles à l’occasion de ses noces 
d’argent.

Le rassemblement des troupes 
russes sur les frontières autrichien
nes ne serait qu’une mesure de pré
caution.

L’opinion générale à Vienne est 
que la presse allemande exagère 
l’importance du mouvement mili
taire en Russie, dans le but de dé
guiser la diplomatie du prince Bis 
mark.

Les étudients récemment arrêtés 
à Moscou, sont soupçonnés de com
plicité dans les complots révolu
tionnaires.

M. Paul de Ronlède a résigné 
comme président de la ligne des 
patriotes.

Hier, lord Harlington a présidé 
-:o:— la conférence des unionistes libé-

L’ftasortiment le meilleur, le mieux choisi raux à la Westminster Hall. Il y
avait CÜ0 délégués présents à cette 

Pour l’élégance et le fini dans les habille- conférence.
ments on est prié déjuger par une visite. Hier SOir lord Harlington a pré 

Ottawa, 19 Nov. 1887—lm. sidé un banquet auquel assistaient
750 convives ayant en tête les prin 
cipaux unionistes.

Le gouvernement ang’ais a élevé 
son représentant à Madrid, au rang 
d’embassadeur.

lg La nominal ion dans le comté de 
et Yarmouth et de Shelburne, Nouvel

le-Ecosse, a eu lieu hier. Les 
candidats dans Shelburne, sont le 
major-général Laurie, conserva_

%ENTREPOTS
S
%>7

4?7 Pc! Douane
B •i& C. NEVILLE

EPICIER
No. 118 Hue Rideau, Ottawa.

1-11-87—la

Valant la peine d’être Ln
Importe directement ses vins purs et liqueurs 

Entrepôts de l’accise, 87 rue Besserer. 
Ottawa, 19 Nov. 1687—lmpudding et une 

lour 75 contins,
5 1bs.de meilleur Raisin à 

livre de thé de 60 centins pom 
ce qui fait $1.00 pour 75 centins.

Trois livres de raisins et une livre de thé 
de 40 centins pour 50 contins, ce qui fait 75 
centins pour 50 centins.

V)

«Il(a-o-
Nous offrons ce tavantage pour la balan- 

e l’année et nous en considérons telle- 
la valeur que toute personne qui a 
de
BOUS THÉS

besoin
MILICE

rv ES SOUMISSIONS cachetées, marquées 
xJ sur l’angle gauche de l’enveloppe “dou- 
miesœns pour approvisionnement et r 
saires de la Milice/’ et adressées à l’Ho 
blc Ministre de la Milice et de la Défense, 

jusqu’à midi ie lundi le 19si seront reçues

On pourra obtenir des formules impriuiées 
du soumission, contenant tous les renseigne
ments voulus, en s’adressant au Départe
ment, à Ottawa, et aux magasins militaires 
suivants, où l’on pourra aussi voir des 
échantillons de tous les articles, savoir 
Les bureaux des surintendants de magasins 
ii London, Toronto, Kingston, Montréal, 
Québec, Halifax, N. B. et tiaint Jean N. B.

Aucune soumission ne sera reçue à moins 
d’titre faite sur les formules imprimées four
nies par le Département.

Tous les articles devront titre do produit 
adieu.

Chaque soumission devra titre accompa
gnée d’un chèque “accepté" par une banque 
canadienne, pour une somme “égale à dix 
pourcent” au total de la soumission, le
quel chèque sera confisqué si le soumission
naire refuse de signer le contrat sur demande 
de ce faire, ou s’il refuse de compléter le 
service entrepris. Si la soumission n’est 

ptée le chèque

Pour les fûtes devrait l’acheter à nos ma
gasins.

Stroud Frere,
109 RUE RIDEAU, 
176 RU £ SPARKS,

Aussi à
Bellt-Ville, Toronto, Kingston et 

Montreal.
29 II 87—lm

ST'LEON
Marchant à la Victoire

Attaque l’ennemi caché qui détruit se
crètement les organes vitaux qui saue les 
bàses de la vie, de la santé, du bonheur. 
L’usage abondant de I/E»n St Leon, 
chassera rapidement du système les ter* 
ribles ennemis suivants :

— DYSPEPSIE “
f INDIGESTION mm 
A CONSTIPATION
R RHUMATISME

|| MALADIES DU FOIE
Il J&T BT DES REINS 

DARTRES.
BRONCHITES

CATARRHE
Ejj8 MAUX DE TETE
BgjJj ACIDITÉ DU COEUR
T\ SANG IMPUR
0 HEMORRHOIDESJjf GRAVELLB

C. EÜG. PANET,
Colonel,

s ministre de la Milice 
Et de la Défense 

Ottawa, 25 novembre 1887.—2 12 87—10 ins.

pas accep

Bq i

Ed. O’Leary,
No. 514, RUE SUSSEX.

T. KELLY,
Ko. 14 Place du Marché By, Ottawa.

Le public trouvera constamment à ce ma
gasin le meilleur choix d’articles de toutes 
sortes d’un usage général dans 1 
qu’il vendraà de très bas prix.

T. Kelly, No. 14 PUwe du MarehP.
26 11 87—lm

s AFFECTIONS CHRONI- 
i . QUES.

RHUME
les familleGOUTTE Etc.

A vendre en groe et en détail au

No. 534â Rue Sussex, Ottawa.
Ottawa, 19 Nov. 1886—la.

leur, et Thomas Robertson, libéral; 
dans Yarmouth, T. B., Crosby, cou 
servateur, et J. Lewilt, libéral.

RESUME TELEGRAPHIQUE
(Dépêches de celle après midi) 

Cabinet fnançale
Paris, 9—-M. Goblet a informé M. 

Carnot que par suite du refus de 
plusieurs hommes d’titat il était 
incapable de former un ministère. 
Le prôs'dent s’est de nouveau adres
sé A M. Falhère qui a accepté. On 
croit que ce dernier choisira plu
sieurs des membres du cabinet 
Bouvier.

Les dissenlions parmi las républi
cains continuent.

Faillite

Glasgow, 9—Armstrong Brothers 
et Cie, la plus forte maison dans le 
commerce du fer, vient de faillir 
par suite de l’augmentation du prix 
uu fer en gueuse. 11 règne une 
grande excitation sur le marché ici.

Lettre» forgée»

Londres, 9—Le M Standard ” con
tient de nouveaux détails au sujet 
des lettres forgées du princi Bis
mark.

Simple» rameur»
Londres, 9—Aucune nouvelle im

portante qui justifie la rumeur de 
guerre qui fait le lourde l’Europe.

Candidat an trône

Vienne, 9—La Russi a consenti à 
accepter le duc de Gothland, second 
fils dn roi de Suède, comme candi 
dat au trgne de Bulgarie, à la plan 
du prince Ferdinand.

Londres 9—Le correspondant du 
“ Times” à Paris dit que le gouver
nement russe vient de refuser les 
offres d’un syndicat parisien relative 
ment à un emprunt de $150.000,000. 
C’est là, paraît-il, une preuve des 
intentions pacifiques de la Russie.

Anarchiste*

Chicago. 9—Les anarchistes ont 
décidé de donner de grands festivals 
au bénéfice des families des anar
ch ii tes exécutés ou emprisonnés.

Militaire

Vienne, 1 — L’empéreur a convo
qué un nouveau conseil militaire.

—Le colonel Zujeff, militaire 
russe, ici, a été appelé à St Peters- 
bourg.

—Des nouvelles de la fjontière 
disent que les troupes souffrent sous 
plusieurs rapports. Il y a bon nom
bre de malades.

Kewmeelt*

Chatanooga, Tenn.9—Un nommé 
J. R. Nichols, cru mort à la suite 
d’une chute et que l’on allait porter 
en terre a été rappelé à la vie. Le 
médecin essaye tous les moyens, 
sur la demande de madame Nichols 
et a réussi. Les blessures sont mê
me considérées comme légères.

Restauration

Vionne, 9—A une assemblée te
nue hier pour compléter l’adresse 
de félicitations au Pape, il s’est ma
nifesté un fort sentiment en faveur 
de lajrestauration du pouvoir tempo 
rel à la papauté

Emigrant»
New-York, 9—Le steamer Elysia 

est arrivé à la Nouvelle Orléan avec 
614 émigrants venus des disctrict- 
ravagés par le choléra en Italie. Il 
y avait un médécin anglais à bord. 
Le steamer n’a fait que trois jours 
de quarantaine. L’état de santé à 
bord était parfait

■o-

ETOFFES A ROBES
La grande variété et le choix illimité que 

nom offrons en cette ligne ne saurait titre 
surpassée. Nons avons attentivement va 
à nous procurer tout ce qui est nouveau en
fait

D’ctoffes a Robes
et il est impossible de concevoir rien de plus 
complet. Il est superflu d’ajouter que les 
prix sont des pins avantageux. Si vous dé
sirez épargner de l’argent, ne manquez pas 
de venir nons faire une visite à benne 
heure et vous procurez ce qu’il y a de 
mieux à votre choix dans tous les dépar
tements d’après nos prix les plus réduits.

Ne craignez pas de noos accorder votre en
tière confiance et vous vous convaincrez que 
l’on pent épargner de l’argent non-seule
ment dans un seul département mais que 
c’est général dans chaque branche, dans la 
pim large acception dn mot.

N. B.—La merveille dn jour. Nos

GANTS DE KID
De 45 cents, à quatre boutons, des couleurs 

les plus nouvelles.

MAGASIN A BON MARCHE
L’établissement par excellence pour la con

fection de Robes.

Dupuis <& XTolin
Ottawa, 19 Nov. 1887-ria.

CHEMIN DE FER DE QUEBEC 
ET DU LAC ST JEAN

tendard” qui est le porte-ordure de 
toutes les saletés qui se ramassent 
dans la rue,—les limites, sinon de 
la convenance, du moins de la pu 
deur. L’article de “l’Electeur,” pu
blié il y a quelques jours à l’adresse 
de l’hon. J. A. Cha Aeau, a pris tout 
le monde par surprise, et l’indigna
tion qu’il a soulevée a été générale. 
“La Patrie” a refusé de le repro 
duire ; “l’Etendard,” qui1 n’est pas 
particulier sur les points d’honneur, 
l’a qualifié de déshonorant ; et la 
presse a été unanime à déplorer cette 
attaque aussi injurieuse que peu 
motivée. Quoi ! pareeque le Secré
taire d’Etat aurait dit que “les amis 
de l’hon. M. Mercier essaient de le 
faire passer pour un grand homme,” 
pareequ’il aurait répété le mot de 
“l’Electeur,” “fête gargantuesque,” à 
propos de la réception donnée aux 
délégués, un journal en aurait pris 
prétexte pour jeter quatre colonnes 
d’infamies sur le compte d’un de nos 
hommes publics les plus respectés ! 
Non, ce n’était pas naturel. Sous 
ce p;élexte futile, sous ce manteau 
couleur de rose, se cachait la haine 
personnels, le venin, le fiel, l’envie 
d’un être qui aurait pu être quelque 
chose par son talent, et qui n’a ja
mais compté que par ses hontes et 
ses vices.

L’au'eur de cet article nous est 
CDnnu et nous cessons de nous éton 
nt r. IL n’y a peut-être pas de l’A
tlantique au Pacifique, dans tout 
cette immense territoire du Canada, 
parmi cinq millions d’hommes, un 
autre homme dont le cœur soit si 
bas, l'âme si noire, l orgueil si grand, 
le caractère si petit. 11 est seul à 
porter son nom, et c'est bien heu
reux, car il est des hontes comme 
des maladies, qui rejaillissent sur 
d’autres. Son passé est facile à dé
finir Comme écrivain, il a ridi
culisé toutes les croyances, abaissé 
tout ce qui est respectable, défendu 
toutes les idées fausses, et promené 
sa plume, comme une prostituée sa 
beauté, à tous les carrefours, l’of
frant au passant qui paierait le 
mieux. Comme citoyen, il n’a ja
mais compté, ayant été depuis long
temps mis au ban de ia société. Il 
a trahi tous ceux qui lui avaient 
tendu la main, mordu tous ceux qui 
ne se sont pas garés de lui, vilipen
dé tous ceux qui l’ont méprisé, et il 
a léché les pieds de to is ceux qui 
ont eu pitié de lui, croyant à ses dé
monstrations de repentir. Après 
avoir reçu asile dans une maison de 
sœurs de charité, où il avait simulé 
une conversion, il a écrit cette con
version publiquement, pendant qu’il 
se vantait en arrière d’avoir joué un 
beau tour à ces bonnes sœurs. Il a 
passé d’un camp à un autre, en reli
gion comme en politique, en société 
comme en littérature. Il a traîné 
sa sale et dégoûtante personnalité 
dans tous les endroits du pays, sol
licitant l’aumône de chacun sous 
forme de souscriptions à ses œuvres 
Mis à l’index par l’église, rejeté par 
ses amis, honni de tout le monde, il 
court les bouges, et s’il y a une in
famie à écrire, une calomnie à in
venter, un scandale à mettre à Ilot, 
un sale “job” à accomplir, il de
mande vingt sous pour s’en faire 
l’exécuteur, et se bâte de retirer ce 
prix de honte, qui lui permettra de 
nouvelles débauches.

Et c’est “ça” qui vient insulter un 
ex-premier ministre de la province 
de Québ c, un membre du Conseil 
privé, un homme qui serait aujour
d’hui lieutenant gouverneur à Qué 
bec, s’il l’eût voulu, un commandeur 
de la légion d’honneur, un comman 
deur de St Grégoire le Grand, le 
plus grand orateur du Canada et un 
de nos plus brillants hommes d’E
tat ! ! Halte-là, c’est assez mêler cet 
écrivain à tant de gloire. Ne pouvant 
la partager, car il y en a là-dedans 
pour plusieurs, il bave sur ceux qui 
l’ont noblement gagnée. Après 
avoir reçu son pain pendant des 
années, grâce à la générosité d’un 
homme qui avait espéré le réhabili
ter, il paie aujourd’hui ses services 
en injures, ses bienfaits en calom
nies. Et cela sous le voile de l’ano
nyme, c’est-à-dire lâchement

Ce qui nous étonne, c’est qu’un 
journal, organe d'un parti qui se 
prétend respectable, donne asile à 
de semblables infamies.

FONDÉ KN 1879

Le Progrès du Saguenay annonçait 
dernièrement que le gouvernement 
fédéral se montrait mal disposé à 
l’égard de cette entreprise, et que 
ce chemin ne resterait pas ouvert 
durant le présent hiver, pareeque ‘e 
gouvernement refusait de lui accor
der la subvention ordinaire pour le 
transport des malles. Le président 
de la compagnie du chemin de fer 
du lac St Jean, après avoir lu l’arti
cle du Progrès du Saguenay, s’est 
mis en communication avec le gou
vernement et en a reçu des informa
tions, qui devront satisfaire toutes 
les parties intéressées.

Voici la lettre qu’il adresse à ce 
sujet à VElecteur :

Québec, 2 décembre 18S7. 
Au rédacteur de l’Electeur 

Monsieur,
On a attiré mon attention sur un 

article de votre journal, emprunté 
au Progrès du Saguenay, disant que 
le gouvernement fédéral avait refu
sé d’accepter le transport à cette 
compagnie de la subvention de $96- 
000 votée pour l’embranchement de 
Chicoutimi, et disant de plus qu’en 
conséquence du refus du gouverne 
ment d’accorder à la compagnie la 
subvention ordinaire pour le trans
port des malles, le chtmin ne reste 
rail pas ouvert, durant le présent 
hiver, jusqu’au lac St Jean.

Le Progrès du Saguenay est mal 
informé en faisant cas avancés 
Nous avons reçu une lettre du dé 
parlement des chemins de fer d’Ut 
tawa, eu date du 29 novembre, an
nonçant que la question du trans
port de la subvention au che
min de fer de Chicoutimi 
est actuellement soumise à la 3011 si
dération du département de la Jus
tice ; et aussi une autre lettre du 
Maitre-général des Postes, datée 
d'Ottawa, le 22 novembre, disant 
que la question du transport des 
malles est actuellem nt sous la cou" 
sidération du département des Pos 
tes

Je suis convaincu que nous rece
vrons prochainement des réponses 
tuvorables à nos deux demandes.

E11 vous priant d’avoir la bonté 
de publier cette rectification.

Je demeure,
Monsieur,

Votre respectueux serviteur,
T. Ledroit, 

Présiident.

Prix de l’abonnement
EDITION QUOTIDIENNE

Un an, pour la ville.........................
“ en dehors de la ville..........

EDITION HEBDOMADAIRE

......$4.00.
....... 3.00.

.$1.00.

Invariablement payable d'avance.

Toutes lettres, correspond 
etc. doivent titre adressées à

ances etc. etc.

OSCAR McDONELL
Ottawa Ont.

BUREAUX ET ATELIERS
US rne St Patrice •

414 et 416 rue Sivtsex.

LE CANADA
Ottawa- O I ' 6c. 1887
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Extrait de la Gazette Officielle dejle- 
main : , .

Est rapporté membre pour servir dans le 
présent parlement, W.A. Montague, poul
ie comté de llaldimand, Ont, l’élection
p ôcédente ayant été déclarée non avenue.

Applications pour Lettres Patentes d in
corporate j :—“The Chinook Belt and Pea
ce River Railway Co”. “The Mutual Nows 
Co [Limited]”.

Avis d’applications au parlement: R ver 
St Clair Railway, Bridge and Tunnel Com
pany “et le” Canada southern and Erie 
ana" Niagara Companies” pour étendre
leurs lignes respec ivfes.

Application pour divorce : B Rosam md 
d’Almonte do sa femme S. Rosamond.

Ordre en conseil : Un on I re en couse 1 a 
été passé, déclarant Lethbridge, dans les 
Terr.toires du Nord-Ouest, à partir du 1er 
Janvier 1888, titre port extérieur des doua
nes et un port d’en'repôt.

Nomination : — Son Honneur le juge 
Lyon est nommé député juge de la cour de 
ctïmlé des comtés unis de Prescott et Rus
sell jusqu’au 1er février 1888.

K.chard Jones, de Victoria C- A. est 
nommé percepteur du Revenu de 1 Inté
rieur pour la division de Victoria, Colom
bie Anglaise.
aSeorge Anderson, do GreenfeU, T. N. O. 
est nommé shérif du district judiciaire de 
Assiniboia-Kst.

J. A. Macrae de Rcgina, T. N. O. est 
nommé inspecteur .les écoles protestantes 
des sauvages pour le Manitoba, Keewatin 
et les Territoires de Nord-Orest.

Louis Dickson de Louisbourg, N h. est 
nommé maître du havre de Louisbourg, 
LE.N.

M. J. B. A. Mongenais riche négo
ciant de Ri gaud était en ville hier.

M S. J Dawson M. P esta l’hôtel 
Russell.

L^s objections préliminaires dans 
la contestation de l’élection de M. 
Rochon, ont été p'aidées, aujour
d'hui, à Aylmer, devant Son Hou

le juge Wurtele.

UN JUGE POUR LE DISTRICT 
DE PRE SCOT ET RUSSELL

Les qtelques remarques que 
nous avons présentées au sujet du 
nouveau juge à nommer pour le 
district judiciaire de Russell et 
Prescott se sont trouvées d’accord 
avec le sentiment généra’, et nous 
reproduisons avec plaisir les excel
lentes observations de la Minerve de 
mercredi sur le môme sujet Voici 
ce que dit notre confrère :

“ Plusieurs journaux signalent 
la visite à Ottawa d’un certain 
nombre de messieurs du comté de 
Prescott dans le but de recomman
der la norriinatinn de M. O’Brien, 
avocat de l’Orignal, comme juge de 
la cour du comté.

C-tte démarche, auprès du pre
mier ministre ne saurait passer 
inaperçue.

Ces messieurs ont certainement 
le droit de recommander M. O'Brien 
ou tout autre qu’ils croient compé
tent. Ils auraient pu c.'pendant se 
souvenir :

Que plus des deux tiers des habi
tants de Prescott sont d’origine 
française ;

Que près de la moitié de Russell 
est de la même on A ne ;

El qu’il n’y a pas un seul juge 
français dans tout Ontario.

Dire après cela qu’il est des jour
naux prétendus sérieux, qui cnent 
au French Domination !

Des le principe, nous nous som
mes prononcé en faveur d’un juge 
français pour ces comtés, et nous 
n’avons pas changé d’avis. C’est une 
question de justice nationale et d’ef 
ficacité dans l’administration de la 
justice.

De suite, un nom s’est imposé 
comme tout naturellement, celui de 
M. J. A. Olivier, avocat d'Ottawa, et 
originaire du comté de Russel, où il 
est avantageucement connu. Et 
comme preuve qu’il a des qualités 
supérieures, le barreau de la capi 
taie, sans distinction d’origine, sa
luerait sa nomination avec un ex
trême plaisir. M. Olivier est de plus 
profondément versé dans les langues 
anglaise et française et donnerait 
ainsi pleine satisfaction à tous les 
justiciables.

Les amis de M. O’Brien ou de M. 
McDonell ne doivent pas être seuls 
à s’agiter. Que l’on réponde à cette 
députation par d’autres députations. 
Que des requêtes se signent dans les 
deux comtés et qu’elles soient pré
sentées dans le plus court délai.

Nous ne devons rien négliger 
pour obtenir justice.”

neur

L’t nquête dans la contestation de 
l’élection de Laprairie a révélé une 
série de fraudes incroyables.

Il est prouvé que l’on a fait voter 
“cinq morts, cinq absents, deux 
imaginaires et quatre substitues. 
Le député libéral élu avec ces 
fraudes, M. Goyette, s’est aussi ren
du coupable de corruption person
nelle, laquelle est établie par son 
propre témoignage.

Bref, l’enquête 11’est pas 
terminée, et déjà “six cas de par 
jure” sont constatés au proh, de ce 
député.

La chambre de commerce de 
Londres offie un prix de cinquante 
louis sterling jour le meilleur 
échantillon de tabac produit soit en 
Angleterre, soit dans les colonies 
anglaises.

La commission agricole nommée 
par le gouvernement de Québec 
uour faire une enquête sur l’état de 
l’agriculture dans la province de 
Québec, vient de terminer ses tra
vaux. Les commissaires, dit le 
“Journal de Québec,” suggèrent, pa
raît il, l’établissement d’une ferme 
expérimentale dans le genre de celle 
qui a été organisé par le gouverne- 
meut d’Uutaonais.

I.e conseil de ville de Boston v:ent 
d’adopter des réglements, qui auront 
pour eflet de dim nuer l’ennui que 
cause cette classe de musiciens de 
bas-étage, dont les rues des grandes 
cités sont remplies.

A l’avanir ces musiciens ne pour 
ront plus prendre leurs ébats dans 
les rues de Boston sans avoir une 
licence.

Ce réglement ne s’appliquera pas, 
toutefois, aux enterrements, aux 
parades militaires, aux processions 
d’organisations civiques, politiques 
ou de charité pour lesquelles une 
escorte ds police est fournie.

encore

LA DIATRIBE DE “L’ELECTEUR”

Quelle que soit la violence de la 
lutte que font nos adversaires, quels 
que
nous sommes parfois témoins, nous 
avons l’habitude de ne pas les voir 
dépasser,—faisant exception de “l’E-

soient les emportements dont

OTTAWA, VENDREDI 9 DÉCEMBRE 1887.Orme ANNEE, No. 199. LE NUMERO l t CENTS.

Y-;

i*
iSS

. . -

n’est-ce pas ? 
iemain matin, 
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faire souvent '? 
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de, dit-elle et 

iu juge ; il se 

it-il.
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le mon accident, 
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uoi ? Elle avait

deviné quelque 
bien préoccupé 

acher, il arpenta 
aissant échapper
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ns ! Qu’ils soient 
urneut la tête à 
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Tapisserie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 
Belge, Américaine et Ca

nadienne, à des prix 
variant depuis

4 Cts LA PIECE EN M0NTAN1

Je puis assurer que men as
sortiment est dix fuis plus coin' 
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

Wm. ROWE
Edifice H owe, rue Rideau, et 3US 

rue Cumberland.

G. RHILBERT
IMPORTATEUR

TAPISSERIES
AMERICAINES, ANGLAISES ET 

ECOSSAISE

Coin des rues Dalhousie et Sniu 
Patrice, Ottawa

PEINTURE, '
TAPISSERIES,

PEINTURES PREPAREE 
HUILE,

MASTIC,
PINCEAU

VIT

ARTICLES DE PEINTRE EN GENERAL

Chemin deFerduPaciflque
TABLE HORAIRE

Los convoie quittent la gure UNION coram

Pour Montreal, Trois 
Rivieres, Quei.ro. 
Saint-J fan, Halifax 
et tous les pointe à 
l'Est.

4.30 A. M. 
8.25 «
4.30 P. 11. t

N G8T0N. P ET1ÎR- 
noRO. Toronto, 1)k- 
TRti'T. Hvfkàlo, Bay 
city, Chicago et tous 
les autres pointe a

11.30 A. Si. 
11.00 P. Al.

/Express local pour Al- 
mo.nte, Buckingham, 

- Aux prior, Renfrew 
I Pembroke, Chalk 
V River et nui ree.

/'Pour Port A r t h v r, 
i Wixnii-eo,Victoria,12.01 MINUIT I KïïSXS ‘X*

i d-ouest du Fucl-

3.30 P. Al. 
12.01 MINUIT

! Süuoi

I Pour Prescott. New- 
‘ York et *.oue lee 
", points dans l'Etat Ue 
( -New-York.

7.00 A. AJ. 
3.15 P. Al.

Billets (l'entier parcourt?, tables horaires, car
tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bureau des billets ae la Cité, No 42
rue Sparks.

J. F. PARKER.
Agent dos Billets et 'les Passagers de i» Cité.

D. McNICOLL,
Agent général des Passagers.

LUCIUS TURTLE, 
Gérant des Passagers.

S

CHEMIN DH! FER

“CANADA ATLANTIC”
LA VOIE I.A PLUS COURTE

-------- ENTRE------

Montreal et Ottawa
OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK, 

ET TOUS LES POINTS A 
L’EST ET AU SUD

Les convois partiront de la gare de la rue Fig 
comme suit :

TRAIN EPPRESS DE MONTREAL

8 00 À M ïHf1N EXPRESSeeraceor-
’1 roue a Coteau pour l'Ouest et à ^Montréal avec 
les trains du Grand Tronc pour 1 Est cl le Sud- 
Est. arrivant là à 11.30 a. m.
A Kfi D M TRAIN RAPIDE avec salle 
TiUw 1 selle a dîner, arrivant à Montréal 
a &20 p. ni., se raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour l'Est. 

1>C3 convois arriveront.
do l'Est, ho raccordant à la cave Honaventure, 
Montréal, avec les trains de l'Est et du Sud. 

Char Palais Pullman sur les trains de Mont-

t
à 12.30 p.m. et 8.10 p.m. 
la gare Bona venture, 

is de l'Est et du Sud. 
n sur les trains do Mont-

n train quittera la gare du chemin Rich
mond à 7.45 n. ro. et 4.:»5 p. m. se raccordant 
avec les trains Express de Montréal.

«Sal.
Un

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINT

Quittera Ottawa, gare de la rue 
s Elgin, arrivant ■ Rouse's Point 

à 5.40 p. m. ot se raccordant a cet endroit avec 
les trains du Vermont Central et Delaware et 
Hudson, pour l'Est et le sud, arrivant à Boston 
à 7.49 et à New-York a 7.00le lendemain matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés aux 
trains entre Ottawa et Boston. Les passagers 
d'Ottawa pour New-York prendront les Pull
man à Eainl-Alhans ou ,t Rouse's l’oint.

Les billets, les Ills et tout autre renseigne
ment peuvent éire obtenus au bureau desbillets 
de le cité ou aux stations.

1.20 P.M

I

E. J. CHAMBERLIN.
Surintendant Généra

PERCY R. TODD.
Agent général dos Passager??.

1

Tl

CARTES PR0FESNI0NEU,ES !

MaedougîU & Belcourt
AVOCATS, PROCUREURS, ETC.,

Ontario et Quebec
SH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa

Maodougall, N. A. Bklcouht. LL.M. ' 
Frank M. Maudouoall.

O’Gara $t Remon
AVOCATS. SOL’ ITUTEURS. 

NOTAIRES. Etc.
Hoc Hay. rue Sparks. Ottawa. Ont.

PRES DL L'HOTEL RUSSELL 
Martin O’Gara. C. R. E. P. I i B MOX

i. Md,Ai ill N, L. 1, B.t
AVOCAT, 15 tC.

Bureau ; 11) rue 151giu, Ottawa.

K1DU k RUÏHERFORÜ
Avouai». Solliciteur», Nutainm, etc*.

Tents nour la Cour Suprême, le Parlement, 
les Depui teincnts Publics, etc.

---- ARGENT A PRETER —

Scottish Ontario Chambers, Ottawa :
Kempt ville. (Jn ario. 

hoirs G ko. E. Kl DD
Alex. C. Rutherford

John Ho

- P. FISHBB
AVOCAT, SOLLICITEUR. El. .

r la Cour Suur me. le Parlemente t 
les Dé pari emunts Publies.
Ontario Chambers. Ottawa. Ont.

McVeity & Henderson
AVOCATS. SOLLICITEURS. Ere. 

mts pour la Cour Suprême et les Départe 
ments Publics.

Scoilisli Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

I
!

Taylor McVkity. Gko. F. Henderson.

STEWART, CHRYSLER 1 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Ag nts pour la Cour Suprême et le Parlement.

Chambres Unira, U rue iinealfe, Ottawa, Out-
McLeod Stk h'. II. Chrysler

UODKilE Y

w. j. codb
aAvocat, Solliciteur, Etc.

Scottish Ontario Chambers. Ottawa, Ont. 

-----ARGENT A PRETKR------
t
t

Bradley & Snow
AVOCATS, SOLLICITEURS pour i.a COUl! 

SUPREME. NOTAIRES. Etc.
R. A. Bradley.

-S
gA. T. Snow.

Argent à prêter 
bourser en aucun i

â tî avec privilège de rem- 
lemps.

Docteur NOUN
CHIRURGIEN DENTISTE

Coin des rues Sussex et Rideau
OTTAWA

s
O

gHeures de Bureau :

1 t-l
< 3 !

^ r 1
Dr J. À. FISSIAULT

ICHIRURGIEN DENTISTE
25 rue Sparks, vis-à vis le Russell

r-2
U

Extraction des dents à l'aide du gaz. 
Heures de bureau, de 9 à 5 heures. E 3

f !CHS. DESJARDINS SAgent d'Ashuranc et Courtier

Hotel Russell, No 20 rue Sparks
---- OTTAWA-----

Représente la CITIZEN, départements du 
b vu. la X ic ei des Accidents; aussi agent 

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de premiere classe.

Capitaux réunis : - - - $10,000,000

Marchand de Boyaux à incendies et 
especes do marchandises en caoutchouc, com
mandées reçoivent une attention immédiate.

®9'M. DesJardins donne une attention 
toute spéciale aux atlaire» d‘a«»nrancc.

§.a
M 

s g 
•='2
.rd

8! mil <■ ■ 9
-g

g
ccLAURENT DUHAMEL

ETAL D - MARCHE BY.
rtiment complet des meilleures vm 
relie d'Ottawa. En gros et on détail : i 

, porc, saucisses, etc. Comme par le passé, 
Duhamel se fera un devoir do Bati.»f die les 

pratiques qui voudront bien l'honorer do leur 
bienveillant patronage.____________ 1 12 87-85

.2du

i
sAux Peintres et an Public en Généra 5

Tapissetiss, Peintures, Huiles, E:c
-

Je pose les protides vitres de chassis 
(Plate Glass) yy

ESTIMATIONS FOURNIES SUR lÿjËŒl)

ÆJOHN SHEPH
9x>7, Rue Rideau, Ottawa

W. E. BROWN
MANUFACTURIER Er MARCHAND

!
CHAUSSURES EN GROS !

S
A irunspoi té so etablissement :tu

No 01. RUl . RIDEAU
19 11 87-88 (Porto voisine de M. Wall, épicier.»

Isidore Despatie
PLATRIER 

273—III K DE l.'BtiUSK—273

I

0
OTTAWA

MAISON SAINT-GEORGE
102 et 101 rue Rideau

Vins. Liqueurs, Kau-do-Vie et Cigars impor
tés de premier choix.

Jugez par vous même en venant nous faire
1 12 87-88

HOTEL INTERNATIONAL
Ottawa12 et il rue George

do la pension pour les voyageurs, $1 00 
r. Table d'hote. <3 par semaine. Excel 

: Hcvi'icas, tranches de mouton,, 
huître- en tous genres, venaison durant lu sa - 
son. a ordre et sous le plu» court avis.

Un trouve constamment à la buvette le m 
oix de vins, liqueurs c: c gares impôt 
ment. On sollicite une visite.

NCTOT, 
Propriétaire.

Bcvf icak.

directe:
J. W. LA

19 11 37-? 8

FERRONNERIES
L'une des plus anciennes maisons commercia

les de la \ allée do l'Ottawa ci des mieux quail- 
liées sous lu rapport des bas prix et de la qi 
lité des articles otterts on vente.

McDougall & Cuzner
Enseigne de la grosse Tarriêre.

---- MAGASINS :------

RueSiisseietrueDuke, Chaudière
831187-81

r
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(Tiiimbre de Commerce

L’assemblée générale de la Chambre de 
Commerce du district de Montréal a eu 

mercredi soir, sous la présidence de 
M. Bol vin. Un nombre considérable de 
membres étaient présents. Le président 
soumet Je rapport suivant :

“ Depuis la dernière assemblée de la 
chambre, votfif^conseil a rencontre les de 
légués de Saint-Jean, Nouveau-Brunswick 
et a appuyé leurs démarches pour obtenir 
du gouvernement fédéral une subvention 
en faveur d'une ligne de vapeurs reliant 
les Indes occidentales et la lépublique Ar
gentine a Montreal, en été, et a 
Jean, comme port d'hiver.

“ Votrecouseil s'est mis aussicn commu
nication avec le gouvernement d'Ottawa, 
pour s'assurer de sa décision au sujet de 
la représentation du Canada à l'expo-ition 
universelle de Paris en 1889. Dans le

tenir votre coi 
l'initiative de I'-
“"••‘ÏÏii
premier mit 
votre charnbr 
lui a adressées, 
tion du Paciti(|ue.

“ Votre conseil 
commissaires 
Washington, 
tiens des > 
gouvernement

“ Le comité

lieu

S.,

s’abs- 
de prendre 
cette expo-

croirait devoir 

isation de

e communication a été reçue du 
listre impérial, remerciant 
e pour les félicitation* qu'elle 

relativement à la subven-

gouvernement 
iseil.

a appuyé anpr 
internationaux siégeant a% 

il, le règlement des réclama- 
expéditeurs de foin contre le 

américain, 
d'inondntioon prépare en ce 

les ameliorations 
vre, accompagné d'un plan 

iis a la prochaine
eus du hav 

en relief qui 
assemblée.

" Votre conseil désirant faciliter autant 
que possible l’adhésion de tousles ht 
d'affaires a ses travaux croit ci 
de commander que la sousenp 
le soit tixee pour l'avenir à §2 par amice.

“ Votre comité désirant s'éclairer des 
lumières du plus grand nomine possible 
des membres de cette chain re prie ins
tamment tous ceux qui pourront le faire 
d'assister aux assemblées di 
ont lieu régulièrement le 
que semaine a 4 heures.”

>j«I r.
sera smm

sou devi_ 
on annuel-

oirde 
i ut i

conseil qui 
retli de cha-

.1. M. Dufresne.

port du président, ayant été 
es résolutions suixadopté, I 

soumises 
•; Cet 

nist re de?

mes de

et adoptees, apres discussion : 
chambre félicité l’honorable mi- 
douanes d'avoir bien voulu faire 
demande en abolissant les pri- 

saisie accordées jusqu’à présent 
aux douaniers et vil «ersant dans le trésor 
fédéral les amendes payées pour contra
vention aux reglements de la douane.”

“ Considérant les dangers constants aux
quels sont exposes les voyageurs en che
min de fer, lorsqu’ils traversent des ponts 

ruants, sur les canaux ou autres voies 
navigables; considérant les retards que 
subit le transport des marchandises par 
l’obligation actuelle d'ouvrir ees ponts a 
chaque instant, pour le passage des petits 
bateaux, dont les mâts ou les cheminées 
dépassent du quelques pieds la hauteur de 
ces ponts ; il est résolu : lo que les chemi
nées des bateaux a vapeur et les mâts des 
bateaux a voiles devraient être coi 
de manière a s’incliner vu s’abaisser en 
passant sous ees ponts, ainsi que cela 
pratique ailleurs ; 2o que les ministres de 
la marine et des chemins de fer soient pi ies, 
dans l’intérêt du commerce et de la sûreté 
publique, d'amender les lois 
sujet.”

“ U est résolu que 
des postes soit prié d 
au gardien 
de tenir t 
quatre h 
che."

La discussion de l’unio 
ensuite continuée 

ice contre cet

des

istruits

actuelles à ce

l'honorable ministre 
e donner instruction 
de poste de Montréal 

au ouvert au public jusqu'à 
de l’apres midi, le dimau-

n commerciale est 
par M. Morin, qui se 
te proposition. Apres 

remarquable, il propose l’a-

“Considérant que l’union commerciale 
avec les Etats Unis ne pourrait pas s’opé
rer sans être préjudiciable à nos intérêts 
manufacturiers, acquis au prix de grands 
sacrifices ; cette chambre verrait plutôt 
d'un bon œil tout traite de réciprocité qui 
pourrait favoriser le libre échange de nos 
produits naturels.”

M. Boivin appuie cette motion par un 
discours rempli de considérations prati
ques. Il est suivi par MM. E. il. Parent, 
Laporte, Goudron, Piché, Démuni. Au- 
moud et Perrault. Puis la discussion est 
ajournée jusqu’à la prochaine séance.

du bureau

un "<ïi' 
mendement q

AU TEMISKAME
JOSEPH TASSÉ

Brochure (le 20 pages in-8o

lo ot» L'EXEMPLAIRE

fil venir an Uiireiiu il» CANADA

CLASSE JD-
Tirages, le Troisième Mercredi 

de chaque mois.
Le septième tirage mensuel aura lien le

Mercredi, 21 Déc. 1887
A DEUX HEURES P. M.

VALEUR des LOTS:

$60,000
PREMIERE SERIE

Valeur des lots - - •
Gros lot, un immeuble de

nomenclature des lots
1 Immeuble...................de ÇA,000 $.5.000
1 Immei ble...................do 2.000 2.0'tf

lo Terrains a Montréal..de 300 3.1-00
1» Ameublements..........do 200 3.UU0

........de 100 2.000

........de 50 5.000
rgent........de 20 20.000

......de 10 10,000

- - S50,000 
. - $5,UQ)

20
11,0

do
Montres d'or 
Montres d'ans d 

do

2.147 I-ot* valant

$1.00 LE BILLET
DEUXIEME SERIE

Valeur des lots - - - 
Gros lot, un im meuble de

nomenclature des lots
1 Immeuble ...
2 Immeubles ....
4 Nioiilm-s « battre.......de 250 l.'OO

60 Chaînes d'or................de 40 2,000
l' OO Services de toilette, .de 5 5,000

. 850,000

- 810.000 
- - 81,00)

....... de 11,000 $1.000
........de 500 1,000

• 10.0001,057 Lot* valant

95 Cts LE BILLET
LE SECRETAIRE

S. E. LEFEBVRE.^

Bateaux ; No 19, Rae Saint Jacques
MONTREAL. CANADA.

L. N. LOYER
Nouveau magasin de Vins. Liqueurs ei fpiceries

No 465. coin des rues Sussex et Clarence, 
Ottawa.

M. Loyer tient constamment a fou magasin 
tout ce qui constitue la ligne d épiceries dans ses 
moindres détails. 11 espère par sa p ompte at
tention et sa courte! de envers le publie, monter 
une large part de patronage. 21 11 8Ma

dit alors Vous risquez de perdre x-o* 
places, si vous ne votez pas pour M. Go- 
yette. carie Grand Tronc est en faveur de 
M. Goyette.’ J’ignore si M. McShane 
était connu de ces hommes. II a demandé 
à Carmel s’il allait venir voter. Cela se 
passait le matin du jour de la votation. Si 
je me rappelle bien, l’un des hommes à 
dit : “je n'irai pas voter.” Je ne me rap
pelle nas s’il a pris de notes. Il a deman
dé à M. Laplante le nom de ses employés ; 
il avait un papier à la main et je l'ai vu 
écrire quelque chose. 11 a pris ces noms 
en arrivant. Je ne pense pas avoir dit à 
quelqu'un d'eux : “ Tu fais mieux de voter 
plutôt que de risquer de perdre la place.’’ 
je ne pense pas l’avoir dit ; je puis l’avoir 
dit ; je ne peux jurer que je ne l’ai pas dit; 
je puis avoir dit un mot en passant à quel
qu'un des hommes;

J’ai reçu de l'argent durant l'élection. 
J'avais déboursé de l'argent pour depe'nsi-s 
durant l’élection et j'ai été remboursé. 
C'était pour des affaires personnel les. 
n’avaient pas, je crois, rapport à l'élect 

M. Prékontaine suppose a ce que le 
témoin donne des explications demandées 
par l’avocat du requérant. L’objection est 
rej-tee.

— Donnez des explications, dit au témoin 
M. Lacoste, dites tout.

—Non. ne dites pas tout, s’écrie M. Pré-

Les fraudes de LaprairieLE FILAGE 1)E L’HUILE A LA MKB

Le vice-amiral Cloué vient de commu
niquer le résultat des recherches faites 
jusqu'ici sur l'efficacité du tilage de l’huile 
par grosse mer. Cet officier général, 
après avoir dépouillé plus de 200 rapports, 
s’est cru en droit de conclure affinnalive-

Irvvgularité <les permis de vota-

Influence indue par un ministre sur les. 
employés du Grand-Troncment.

Parmi les derniers et les plusimportants 
documents parvenus au savant marin, 

heureux de reproduire la 8IO données parti» ministre pour ache
ter Damase Kmomlnous sommes 

lettre suivante. Elle est du lieutenant 
de vaisseau Farret, commandant le trans
port le Drac, arrivé en France récemment 
de Terrenouve :

i
Autres offres de corruption refu

sées
( Sidney, cap Breton, 
( 25 sept. 1887.

tion de l'élection 
nec mer-

is la conatal
Jest

L'enouête dan
. Odilon Goyette, s’est contin 

eredi, devant l’honorable juge Loranger. 
l'honorable M. Lacoste et M. l’agnnelo, t. 
K.. représvnVentlc requérant et M. Pré; 
laine, le défendeur.

M. llORAt 
Montréal, d

Amiral,
J’ai l’honneur de vous adresser mes res 

pectueux remerciements pour la brochure 
sur le filage de l’huile que vous avez bien 
voulu m’adresser. Cette question m inté
ressé d’autant plus que j'ai expérimente ce 
filage en revenant de Terre-Neuve avec le 
Drac, en octobre 1880.

Le Drac effectua son retour eu fiance 
en même temps que la Clorinde, et vous 

rtainement su combien notre tra
versée fut tempétueuse. Avant de quitter 
Terre-Neuve, j’avais lu un entrefilet dans 
la Revue maritime, sur l'emploi de l’huile 
pour calmer la mer. Je pris le parti d user 
de ce procédé le cas échéant.

Du cap Race aux atterrages de France, 
pendant dix jours, le Drac a fui devant le 
temps, enveloppé dans la même depression 
barométrique ; la mer était très gm 
Nous avons misa la traîne derrière, d 
sacs remplis moitié d’étoupes et m< 
d’huile ; leur fond était percé de trous 

ombreux faits avec une aiguille à voiles.
menait 4 litres d’huile, et 

nouveau n chaque Quart, 
d'huile s’élevait a environ 

de mieux, nous 
'olive servant a

de M

K ARCHAMBAULT, avocat, (le 
untande à ajouter quelque cho

se a son témoignage (le la veille. Apres 
information prise ce matin, dit-il, je me 
rappelle (pie l'autorisation donnée pour Jo
seph Bourassa se trouvait parmi celles qui 
ont été remises à M. Préfontaine, sur la 
demande de M. J. O. Pelland. Je dois 
ajouter que je suis sous l'impresHioi 
quelques permis ont été remis à M. 
Senécal.le jeudi soir, sans que nous ax ions 
vérifié si les noms des personnes y men
tion nées se trouvaient sur la lis{eélectora
le. \ous nous s mimes reposés sur la parole 
<|e M. Seneeal,affirmant que ces personnes 
étaient électeurs. Nous n'avions pas les 
listes sous la main, dans le moment. Le 
permis en faveur (le Joseph Bourassa est 
celui que I on me montre et < 
duit au poll No 11, Sal

■t témoin à M. Lacoste : “Vous vou
driez bien que je dise tout ! ” Puis il con-

J avais avancé de l’argent pour l’achat 
d’un cheval pour un individu qui voulait 
travailler pour nous comme charretier, 
('et argent devait m’être remis sur l’argent 
qu’il gagnerait durant rélection. L’arg 
m'a été remis par le comité 
conventions.

Q. —Combien avez-vous reç
R. —Quarante ou cinquante piastres. Je 

n'ai pas prêté l’urgent à l'acheteur, mais à 
une personne qui le lui a prêté.

(j.—L’argent vous a-t-il été remboursé 
par quelqu'un du comité?

Objection a celte question.
Objection rejetee 

du comité sont ment
I ion des faits.

IL—Je.ne crois lias que cet argent m’ait 
été rembourse par eus personnes. J eu suis 
presque certain. Mais jt 
pas par qui cet argent
II m'a été remis dans le magasin de M. 
Henri Bvossavd, durant l'élection. Je ne 
puis jurer (|Uv ce n'est pas M. Henri Bros 
sard qui me l’a remis, de ne 
pas du tout oui c est. Je conn 
sieurs menibr s du con 
remarqué qui m'a 
sais pas d on ça ven 
en avait été

Je connais 
cataire. Il é 
rien lors ( 
durant l é 

ion, ma

Henri lissuivant

u ;

SS

ChUltaque sac coi 
était rempli à 
Notre dépense 
50 litres par jour. Faute 
nous servions d’huile d 
graisser la machine.

Pendant la traversée de l’Atlantique, 
nous n'avons jamais embarqué un paquet 
de mer; aucune de nos embarcations n’a 
été menacée ; le brisant des lanv s, cessait 
à deux ou trois encablures de n< 
rlère ; nous ne ressentions que la houle.

Arrivé dans le golfe, je n’ai pu atterrir, 
lèvent forçant de plus en plus. J'ai fait 
48 heures de cape serrée, par une mer de- 
montée. Le 1(5 octobre, notai 
avons eu a lutter vont 
pète. J avais placé six 
Nous n’avons pas 
guet de mer, et n 
Rochefort sans le

emploi de I 
illité relati

parce que les membres 
ionnés dans l'articulant-Coiistaut.

Henri Têtu, journaliste, de Mo 
eprésentais M. Brisso» au poil 
u Cmistimt. )Je me rappelle que vers 

onze heures, un lijimisieurse disant Joseph 
Bourassa. enltivâteur, de Laprairie, s'e-t 
présente au poil pour voter. Je me 
suis opposé a son vote, parce qu’il y 
avait déjà d ux repr-sentaiits de M. 
Goyette. " M. Cléopha- Beausoleil, ave 
de.Montréal, qui était là, a fait sortir 
dus représentants de M. G

ndé mie le votant fut assermenté. Il a 
té serment d'une manière sat isfaisante. 

Sous serinent, à ma question : “ Kt.es vous 
M. Joseph Bourassa. mentionne sur la 
’.et" il a répondu affirmât!vern-mt. 
s’est présente au même poil, nn hoi 
disant se nommer Joseph Jacques, journa
lier, de Laprairie. porteur d'une procura- 
t ion ut d au permis du vote. Je l'ai fait 
assermenter et il a prêté serment d'une 
maniéré satisfaisante. Il a voté. J’ai ren
contre cet homme le lendemain de la vota 
timi et je l'ai reconnu, il t 
reconnaissable, ayant la h 
ligure balafrée. J en ai parle a 
sur lu bateau et nous avons 
faire arrêter. 11 en a eu ve 
du bateau il a sauté sur 
sauvé à toutes jambes ; qm 
nous le suivions il a pris 
s'est échappé. Je ne I ai pa 
M. Moïse Brossait! m'a dit <« 
du s’appelait Itemi Provost, 
cher, de Montreal.

No il.J e I-

• rappelle 
mhoui'HS.

AL

elle
laissais plu 

lit a-, mais je n'ai pas 
nis l'argent, 

i nu sais
question dans le comité, 
s Damase Sorel, c'est mon lo
fait électeur. Il ne me devait 
élections. Je suis allé le voir 

•lection. J'ai pu lui parler d'é 
mis je n’ai pas insisté pour le 

faire voter. Si je me rappelle bien, je lui 
ai demandé pour qui il voterait. Je m ■ 
souviens d’être aile là avec McShane le 

r de In votation pour avoir des nouvel 
, pour lui faire visite. Ce n otait pus 

pour lui parler de son vote ni de l’élection, 
car il m'avait dit qu'il ne voterait jamais. 
Ce n'est pas certain, cela, mais nu meil
leur de ma connaissance. Nous faisions 
une tournée electorate M. McShane et mol. 
Je dis a M. McShane: “ entrons voir So
rel.” J'avais entendu dire qu'il avait été 
eabaié. Il é:ait couché : il s’est levé. Nous 

pris un coup et je crois lui avoir dé
fi e s'il allait voter : ce n'est pas ver- 
c'est presque certain. M. Sorel m'a 

u’il savait quoi faire. Je n’ai 
à M. Sorel.

tveltc. J’ai
Je

ait ; je s'U
râlé

sacs sou
embarqué un seu

sommes rentres a 
iiulre avarie, 
l'huile que j’attribue 
Ive dont nous av 

it toutes ces tourmentes. Au 
cette années, au moment d’entreprendre 
la même traversée, je me suis muni d'huile 
de poisson; j’ai, pendant la campagne, re
cueilli dans des bassins d’huile qui a serx i 
a graisser la machine, et qui, étant deve
nue très visqueuse, sera, je pense, excel
lente et aura, en outre, le mérite du lion 
marché. J'ai misa profit les précieux ^en
seignements que renforme votre si inte 
ressente brochure; nos sacs sont par y s et 
seront mis en place des que la mur sera 
grosse, etc., etc.

Voilà un capitaine qui a tout disposé à 
l’avance et qui fait ramasser avec soin les 
bouchons d’étoupes gras que l’on jetto 
ordinairement à la mer, ainsi que les 
résidus d’huile tombés sous les mouve
ments de la machine. C’est ainsi que tous 
devraient faire désormais.

Voici maintenant le compte-rendu de
là traversée de retour du Dru - < llvetuée 
pendant les mois de septembre et d 
tobre de cette année.

» le Mm-ni

C’est 
la tranquil 
joui pendai

z:-st parfaitement 
arbe rouske et la 

mes amis 
lark- de

! nfi ht" 

un bou

le
nt
le

’de

répondu q
fait aucune promesse 
dit qu'il savait mieux que n 
avait à faite. Il était dans le temps entre 
neuf et dix heures du mutin. M.McShane 
et, moi, nous étions partis de l’hôtel Ro
bert. nous sommes allés au comité, puis au 
chemin de fer. puis citez Lamarre. M. 
Sorel ne devait rien dans le temps à la 
cession que le loyer fie sa terre. Je 
pus tàclié fie l’engager a voter.

Je connais Damase Kmonfi, charretier, 
de Laprairie. Je savais lors de l'élection 
qu'il était vie 
nous sommes

L'honorable F. J. O. Chauveau, shérif 
de Montré tl. J’étais officier rapporteur à 

J'ai donné moi-même peu 
votat ion. J un ai donné un 

secrétaire

Je,o,.si
cet te elect ion. 
fie permis fie
grand nombre en blanc à mon s 
M. Archambault. Je me rappelle
donné 1111 a
la votation
rappelle pas que quelque autre personne 
m'ait demandé des permis de vote. Je

faveur 
-. J'ai

rappelle en avoir 
Senécal, la veille de 
Laprairie. Je ne me

M. 
. le

uel ÏS
crois avoir donné un i 
quel m’un la veille de la votât»
»v puis me i appeler à qui. Je, 
elle lias avoir donné le pen

nmd Lefebvre,qui m’est montre 
rgé M. Archambault de verifier le

(Mirations données. «Ju suis presque 
tain que le permis donné par moi à M. Se

al était pour liii-m- in •. J'ai agi de la 
meme manière pour M. Goyette et pour M. 
Brisson, cherchant à me conformer à In loi 
que j'avais d’ubol'd consultée. J’avais don 
né sévère instruction à M. Archambault 
de ne donner de permis qu'apres avoir vé
rifié si le nom des personnes se trouvait 
sur la liste.

cteur. Dans notre tournée 
allés chez lui : ils étaient la 

Laplante, Fra 
r et un autrt

ne me rappelle vas. C'est M. McShane 
qui avait affaire la. Nous marchions pour 
les élections. C'est lui qui u dit au char- 

"arrêter là. Nous avons été là quel- 
latin de la votn- 

ie. Je lui ai 
11 m'a ré-

Edn MM.(j mitrePar 40o nord et 48° Ouest, nous avons 
essuyé un coup de vent du N. N. O.au N.O. 
faisant route à l’Est : la mer n'a pas tarde 
à devenir grosse, la bouée de sauvetage 
venait d’etre enlevée, et les lames, deve
nant agressi \ es, m laçaient la baleinière 
de la hanche de bâbord ; j’ai fait gouver
ner un quart plus sur tribord et fait filer 
de l’huile.

J'avais

“I.;

relier d
que temps. C'était le 
Ini'll vers huit heures > 
demandé s'il était pour nous 
pondu : " quand même vous me donneriez 
$1U0 je ne voterais pas pour vous.

Q. —Lui axez-vous donne de l'argent ?
Le témoin demande s'il «loit répondu 

cette question, vu que sa réponse peut 
criminel*.

Le juge (lit qu'il lui sera donné 
Heat, s’il montre de la bonne foi.

Note est prise 
tion du témoin.

IL—Oui. Je lui ai dot 
ux billets de cinq piastr 

ait été donné pour lui 
-Par qui cet arge

F.! et" d
•uct ion

uerhiis qu’au res nxdes espars aux bossoirs, 
conteiiant4 litres 

s avec, une

installé
un sac rempli d’étoupe et c< 
d’huile de poisson, perce fie 
aiguille à voiles et lesté de 
mis a la traîne à bâbord au bo 
à 7 heures du soir. J’étais avec mon se 
coud sur la dunette,en observation ; l'effet 
fie l'huile a été immédiat II faisait une 
nuit claire avec de la lune. Nous 
aperçu la trace do l’huile sur la i 
immédiatement les brisants des lames ont 
disparu et la houle était sans force lors 
qu’elle venait heurter le bâtiment. Au 
bout de quatre heures, il a fallu renouve
ler l'huile du sac. Le lendemain, le temps 
avait molli, et. le sac a été rentré. De sept, 
heures du soir a quatre heures du matin, 

fonctionnant, nous avons dé 
lile. Pendant le reste de 

raversee. nous n'avons pas eu de temps 
à expérimenter )e filage de l'Imile.

Ma conviction déjà faite apres ma trn 
versée dé retour de Terreneuve en 
aujourd'hui complete : nous avons 
tilage de l’huile un moyen certain et 
d'éviter les avaries et de contimierà faire 
bonne route pur des temps qui, sans lui, 
forceraient à mettre-à-kCcape. •

E. Farret,
Lieutenant de vaisseaux, commandant le 

“ Drac."

plomb ; il a 
bout de l’es

?•£M. Toussaint Pointkh. avocat, de 
hréal. J'étais sous-ollicier rapporteur 
loll No 1, Saint-Isidore. Je me rappelle 
deux individus se sont présentes i 
r, avec des procurations et pvrmi 
. Je ne nie rappelle pas les noms.

qu'un individu que j'ai 
our l'avoir vu au college

Moi

me rap
reconnaître pou
Le nom mentionné sur son permis ne cor
respondait pas avec le nom que j uttachais 
a sa ligure. Je le connaissais pour un nom 
mé Lajpunesse, et je lui ai dit : “ N"etes 
vous pas un nommé Lajeuiivsse i" II 
répondit : non. Mais j’étais si Intime 
mint convaincu que 
que je l'ai prié de prêt 
fusé et est reparti. Je ne me rappelle pas 
par qui était signée l'autorisation que our
lait cet individu et je ne me rappelle pas 
ce que j’en ai fait. Je suis'sûr de ne l'a

ir pas dechiree ; j’ai du la mettre dans 
file. Kn regardant le cahier de vota 
de ce poil je trouve que lu seule per- 

lni ait voté en vertu d'un permis 
il Normandin, forgeron, de Lnprai- 

rie. Je ne trouve pas mention sur ce ca 
hier d'un individu qui ait présenté un 

rtnis et ail refusé de prêter serment, 
ne trouve pas parmi les doc 

ce poil d'autres permis que celui 
Normandin. Je jure que je n’ai 

a l'individu la pt( 
présentée, mais je ne me rappelle pas ce 
que j’en ai tait. Je penso que c’est La- 
jeunesse. fils de l’hôtvlier du Sault ; c'est 
mon impression. J .ti passé le permis à 
M. Honore ( liasse, avocat de Québec, qui 
représentait M. Brisson au poil et. il m’a 
fait remarquer que c était un télégraphe : 
mais je ne nuis dire ce uu’esl devenu le

un certi

•Je de la deinnndo de protee
elle

me dix piastres, en 
es. Cet argent 
remettre.

nt vous avait-il étémi*i-

lt.— Par l’honorable M. Mi-Sbune <iui 
m'accompagnait, le matin de la votation. 
Il m’a donne cela sans me dire pourquoi. 
M, McShane était descendu seul et je suis 
resté dans la voiture : il est resté quelques 
minutes dans la maison, puis est sorti et 
m’a demandé de descendre. Il m’a dit en 

donc cela 
au père: 

tu : quand

un seul sac f< 
pensé 8 litres c'était Lajei 

er serment. .
unease

d'hu

rie l'il
de Te 
Die

me donnant l'argent: “remets 
au perv.’’ Je suis entré et j’ai dit 
“ es t n pour nous?" Il m’a

18S6.es i 
dans le: la'l» m a répond 

ais ÿltKl je
x pas pour vous.” Nous avons pris 
coup ensemble, puis nous nous sommes 

séparés. Kn lui donnant la main je lui ai 
laisse dans la

sonne
p.i;I i dirv.ee qu'on 

.le ne sais pas
la main.

remettre.m'avait prié d 
s'il a compris.

Apres cela, nous sommes allés à differen
tes places dans le village. Nous sommes 
allés trouver deux personnes dans lécha 
au sujet de l'élection, Leon Dupuis et 
phonse Fouerault. Je leur al demande s'ils 
allaient voter. Dupuis a dit. qu'il n'y allait 
lias, qu’il avait de l’ouvrage et tm'il'ne 
voulait pas aller voler. Je lui ai ofnn* 
piastre, disant : “Va voter.nous te p, 
tu journée et tu n’engages pa» laçons 
ce.” Dupuis a re 
qu’il le prit il n’a pas 
essayé de le mettre dans son p

crois avoir gardé l’argent et je crois que 
je l’avais pris dans ma poche. Kn voyant 

deux hommes dans lechamp 
dit M. McSh 
journée de

. Louis Mailloux. Je 
mis. Je ne 
né à propos

deje uments de 
ii de Paul

nu'if in’a
Cet intéressant rapport du lieutenant 

de vaisseau Farret. a été soumis par l’a
miral Clové à l’Académie des Sciences. 
Elle a accept e les conclusions du jeune 
et savant officier. D‘sonnais la marine 
de guerre, en France, sera pourvue de 
fleurs .d’huile.

Dans son rapport, l’amiral Clové fait, 
entr’autrea observations, celle-ci :

“ Si linéiques capitaines ou patrons 
n’ont pas réussi à utiliser 1 huile pour 
détruire les brisants de lame, cela pro
vient tout simplement de ce qu’ils s’y 
sont mal pris. C’est ainsi qu'a près trois 
tentatives infructueuses lo capitaine du 
British Envoy a réussi la quatrième. Il 
no faut doue pas se décourager, mais per
sister jusqu’à ce qu’on obtienne un bon 
résultat.”

Quelles sont les meilleures huiles pour 
appaiser la mer ? A cette question on a 
répondu “que les huiles végétales ou ani
males, douces, épaisses et grasses, sont 
en général les plus convenables. Les 
huiles minérales ne sont pas aussi effec
tives que les huiles végétales et animales ; 
cependant, au cas de grave nécessité, les 
huiles minérales seraient d’une assfez

SFicuratn n

ist.é pour 
ndrv. J’ai

"Va
engages pas ta i 
fuse. .J’ai insi 

voulu leprei 
ans son portefeuille.

Bourassa, cultivateur, de I.a- 
.l'étais électeur lors fie IVIectiôii 

à l'élection en 
J'ai assisté à 

considé ré

iff
en question. J'ai trnvai 
faveur de M. G 
quvlqti

comité de M. Goyette a 
que le Dr Longlin en était 
Je suis nl:e plusieurs fois nu con 
comité existait avant la nominati 
membres les plus assidus du comité 
étaient MM. Henri Bros.snrd chez qui se 
tenait le comité. Dr 8. 11. Longtin, Noël 
Bourdeau, rentier, I)r J. It. J. Brassard,
Louis liaeiue, voiturier. Alexis Mnquin, 
cultivateur, Victor Barbeau, cultivateur,
Adolphe Sainte Marie, cultivateur, Al
phonse Sainte Marie, cultivateur. Come 

fro», tvusde Laprairie, Michel Cam 
peau, huissier, !.. 11. Senécal. et J. O.
Pelland, avocat., de Montréal. M, Cardin,
M.P. P., de Richelieu, Charles Champagne,
IL Préfon tal ne et Cléophas Beausoleil, t . ...
avocats de Montréal. Charles Langelicr. i . l;u*.a ,a,t ‘«ne oit.

sattra I z-vr -rsonnes travaillaient pour Rues et rendra jugement sur I objection. 
J'ai vu l'honorable James |-e témoignage de M. A,me Bourassa 

au comité de I.ai>rairie. Il ca I C8tflj°ur,le-
P^vÏÏL*"!'’ I M- Bisaii.i.on demande des règles de f «mnrJJot t ! ,* 1)nmaM! Lmonfi, . rour eonlve |,.H témoins. Napoleon Cusson,Lamarre et Laplante, employe du Grand Bernard Hébert et sa femme qui n’ont pas

. OHO la Z'bit. Ch« M. I.:.j.la„te ils »e s,..,- p«rl,. to|,jîlï^îündV1

Les bu^, E E' EHrPErà.,
Ua bu"“

d! ■: dunG™u,f TrP»" 1» ««« SB

avaient dioit de vote. Nous avons ensuite t-im 
rencontre M. Carmel, à son ouvrage. M. ! i*nV,ii„o a ,
McShane lui avant demandé s'il voterait | i

M. Goyette. il r«-n .nfiit négative- 1 L,enquet
im-iit. M. McShane lui lit "bserver mfil j Adoi.phk Dvbois, jonrnalivr. de Lapral- 
avait tort. Je lie me rappelle pas il | rie. J'étaia électeur et fai volb. C'est moi 
I ait menace de lui faire perdre sa place au ! d„„t le nom apuarall eur le cal.ier de vola
Çiaml Tronc. lia étaient la trom ou ,,ua i tion. j'aletc assermentc. Je n’ai eu connais-
tre employes dont Je ne me rappelle pas . sanee de rien, la unit ,pii a precede la vola- 
lee noms. M. McShane leur <1U que In tion. Une lettre «ans adresse u etc remise 
rompaizmo du Grand Troue désirait pue à mon frère. Mon frere m'a dit : '■ Il v a 
Rea employes votassent pour M. Goyette |rllre „ur lu labl„ la prcndr„„,
et qu il aérait dannereux de voler autre c’est p„llr tol." n , avait piastre dans
ment. Je ne me rappelle pas les n„r.,s la lellre. I,a lettre n'elalt pas .«chetèc :

SSSiSM 2S5ÏÏ la ’ albi^ dïnll ueiv ^”^0,1^0,^
CeM.WMecShaner"ieur a dit : •• Venez-rons La cour e,t ce matin,

voter aujourd’hui?" Quelqu'un a répondu 
“ Je ne sais pas.” Venez voter pour M.
Goyette, ajouta M. McShane. “ Je ne
•ai» paa ce que je vais faire, M. McShane

i.nous i
iliàne et moi : “ allons 
ces hommes et les eii-Govette. 

nblées. J toi
l'aise. Il y aval 

Laprairie. Je <
i“h.Sel axer voter. 

Je connaisdu
imne a ne lui ni 

pas lui avoir 
on. Je nu mele d'électi6

rappelle lias.
J'ai employé Joseph Faille, 4 ou 5 jours 

a\nnt la votation et je lui ai payé son ouvra
ge. Faille était à In salle de comité, ainsi 
que Louis Mailloux, qui faisait îles tables 
pour le comité. Je ne me rappelle pas ei 
quelqu'un les a engagés en ma présence, 

(j.-—Avez-vous traite les électeurs, 
(lhjecté à cette questioiP parce que l'ar

ticulation de faits ne l'autorise pas.
Le juge, dit qu’il est d’opin 

articulation mentionnant 
frauduleuses généralement lie permet pas 
la | reuve* d’une traite générale, dont le 

offense spéciale. Il a déjà 
critiqué

Les

H

: fi!'!!
dis l|ll

i
tais on il"”lîte

i, Toute;
M. (ii
McShanegrande utilité.

“ Gommes les huiles douces, telles que 
huiles de poisson et de noix de coco, s’é
paississent à basse température et qu’elles 
ne sont alors d’aucune utilit -, elles doi
vent être mêlées à certaines huiles miné
rales qui résistent au froid, 
à lampes et à peinture, les huiles de ; 
poisson, l’huile de lin, de morue, de pin . 
ou de bois, de colza, de marsoin, de kero- j 
sine, l’huile à machine, le pétrole cru et ; 
même le vernis ont été employés avec 
efficacité, mais les huiles do poisson sont 
généralement considérées comme les meil-

. Le gouvernement féde'ral devrait met
tre des fileurs d’huiles sur chacun de ses 
croiseurs, avec ordre aux comniadants de 
faire rapport. La propagation de cette 
découverte sera de la plus haute utilité 
pour la navigation de nos grands lacs et 
du golfe Saint Laurent.

Répandre le filage de l’huile, c’est faire

ba !
1;

: pour lui per 
M. Goyette. 
ant et lui

l qu’il est esclave 
recéder de jour en j

de la loi qui

e se continue.

B
note d'humanité.E;

W.

;

à,

F
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iS^SSBSSBk MfAVIS ! ëæsggg PATINS !

, SÆSl'HSËi.."; F.X chez TtoTsiriSSTSs à. Uid«>u >

ï= r.;:T^*kÆ£t ; *->■>» •* •>»•■«> <=• ; ''°”
aliénés. -- - ----- -

DEPECHES TELE6RAPH* ! Procès
N, 8—La poursuite pour libelle, de 

M. Joyce, contre son ancien patron, le 
marquis de Clanricaude, a résulté en un 
verdict de dommages-intérêts au monta 
de 81,200 en faveur du demandeur, 

ant de l’action était de $50,000.

Refus de paiement

Un oksTal de prix
re, 8—“ Glenmore,” le fameux 

. est mort. Son proprié- 
delà de $103,000 en bour- 
coursier.

! Quebec, 8—Le Frère Abel, supérieur des j Baltimo 
i écoles chrétiennes ici, a été transféré à ■ cheval de course 

Kingston. 1 taire a gagné au
! ses avec le grandCANADA Banque de Saint-Hyacinthe

Saint -Hyacinthe, 8- La banque de | Réduction, financier..
Saint-Hyacinthe aura, dit ou, une suceur- ' Washington, 8—On dit qu il y aura, 
sale à West Farnham, P. Q. durant la présente session du congrès, une !

. ' réduction de $60,000,000 tant sur les points
Enquête ; qu’a désignes le message présidentiel que

Trois-Rivieres, 8—Le comité de police dans d’autres catégories de finances.
des Trois-Rivières a résolu de tenir une ; --------------------
enquête sur les affaires de ce départemept ,
municipal. Cette enquête commencera ]\U- ItO l3
mardi prochain.

—L’ouverture des bulletins, à 1 élection ;
Londres. 8—Des billet, au montant do ^5"" t ! & " V T I&S lit”

mow tirés sur les banques par feu le ge- ainmùe q” VtL“d» Milwavmk-
neral Gordon durant le «.ege de kartlu.u.n J J; JJ,, d, ,»socicte d'histui.v naturelle. ! RS..;;::

a par le gouvernennut qui a 32 rue Univentité. Deux vaudidats Cana Orgv....
,a'our»up„r,“r,i:.'rd.s b": sur r“im MM- ***-

tement une action en ^uneet tougas. itlv «l'Indu........
les heritiers du gêné- —Le feu sYst déclare hier après midi ait Avoine

magasin do M. Yineherg. No 175*. vue Saint DKiKoir—
Paul, à l'étage supérieur, et a fait, eu pou ,îlavi'nd«-
de temps, des progrès considérables. La Avoiue.
brica.le en eut bientôt raison, mais les 

t- dommages eausés par l'eau et la fumée 
e dans tout l’edi lice sont considérables. Les 

pertes sont couvertes par les assurances.
olice, quatre

WATTERS
Contestation débonté e

Kingston, 8—A l’ouverture de la cour 
hier à deux heures, on examina les livres 
de feu Isaac Noble agent dans l’élection en 
Question. M. Steacy, beau-frère du défunt 
comparut comme témoin. Dana un des 
livres il y avait un item créditant Thomas 
Cambridge pour $15 argent comptant, sur 
billet a 30 jours. 11 n'y avait pas eu d’en- 
tree de cet item dans le livre des billets. 
Le témoin était present lorsque le billet 
fut détruit ; mais il ne lui est pa s enjoint 
de dire ce qui s’est passe entre Cambridge 
et Mme Noble. Dans le livre mémoran
dum il y avait aussi une entrée d'un paie 
ment de $5 a Dewitt Collins le 28 février, 
et le registre du bureau de votation montre 
que Collins avait voté après avoir 
sermente. Ces deux derniers faits ont ter
miné la preuve dans la cause.

Pendant audelà de deux heures, MM. 
Bluks et McCarthy discutèrent la preuve 
fous deux avec le juge qui déclara que au 
point de vue légal, le paiements a Cam
bridge senior, ne lui paraissait pas être 
different d’un paiement au fils lui-méi

Le juge dans sa decisioi 
de Noble, dit d'abord que les 
politiques s’étalent efforces de ne 
Ire aucune violation de la loi élect 
La preuve produite montre que I 
tants poursuivis pour corruption ont reçu 
des 01 lies malgré eux. Le juge passe 
alors en revue les faits de l'affaire Csm- 
bridge et il en conclut que le j 
homme n’était point venu en ville pour 
des promesses d'argent, comme on peut 
le voir par le fait qu’en arrivant il s’est 
assuré d'etre payé de ses dépensés parles 
membres, des deux partis.
Jusqu'au 111 11 • 1 li j • • 111 >* l »5
relusa d'accepter tout argent, et par consé
quent en enregistrant 
John, il 11'a pas <-té in 11 
urome-se. Le jour su 
l’argent de M. Noble,

HENRY: was ‘«as
289.550 2x3.,s:<ti 2 0. W 7

«
10. U 9 13.778 atitil

817.922 7.7C8.810

obtenu en sa 
brinal du Caire. Le* 
lets ont pris immedia 
recouvrement contre 
ral Gordon.

ete revust-
CHl MIST K ET PHARMACIEN

Coin des rues Sparks et Bank.
Le prince héritier

ETATS-UNIS 1,80.1.009
«2.000
15.000

Berlin, 8—Un télégramme privé de San 
Remo dit que les médecins du prince heri
tier d’Allemagne ont complètement ch 
d’opinion sur la nature de sa maladie.

M- Grévy

Sympathies
; Dublin, 8—La corporation de cette ville,
j avant 1 ajournement de la séance du von 
J se il municipal ces jours-ci. adopta une 

resolution exprimant des sentiments de 
président est malade; il j sympathie au lord-maire Sullivan, comme 
isiteur. Ses mémoires >e- j approbation d«- la conduite pour laquelle il 

a vie emprisonné.

Mesures militaires

VttOVIStVXS LOCAL.RMContagion
Panama, 8—Uue lettre de Iquique, Chili, , 

dit que la petite vérole a sévi avec violence 
rmi les ouvriers des mines de nitrate.
Xante personnes sont mortes de cetne 

maladie et quinze sont atteintes 
fléau. Quant au choiera au Chili, les
de«ecita>ay!iu't"dimin1ulgt*l!le|» rnntàgXn i LnNOR^, 8-lj» uligo l'ratalgM-, cqlobre Vienne. N— l.ea préparatifs militaires 

ait sentir se-ieme.t dan, | SS."^ ^.^le

nouvelle deinonstraijon sann di proçlmin. b d ollvnslve.
Banquet i Ce sera a I oeeasion des fniu-railles de Al- Vue ieltre de Berlin à la Corn»,loin

New-York, 8-Un banquet sera donné h-ed i.nmvll, mort par sutle de blessures p0im(int dit que la revente evolution
par le club canadien de cette ville, lundi j 9m ,U1 axaient ete mtligeea ,iar a police, (.avalerie russe dans le voisinage
prochain à l'honorable Joseph Chamber- 1l,-v u 1 Pa’.«* «h ll: ,r frontière de Vienne est due à la néces
lain et aux autres membres distingues de : p.lilVL\ Irafaigai. Aux obseqm. qui .iiiront de uviu-irer dans les districts où la cav 
la commission des Pêeh.ries. i ^ M IWh. Pre

**r®vo : invitées. res pour se pre
Chicago, 8—En réponse à la sommation D1‘ ■Uratli,4US“ par les soldats

des patrons imprimeurs de l uniou de cette | Londres, 8— M, Bradlaugh a écrit a lord 
cité aux typographes en grève, ceux-ci, au ; Salisbury, lui demandant tie nommer un
nombre de 7lX) ont décidé dans une assem- , comité du parlement pour faire une cliqué-
blée tenue murdi dernier, de rejeter toutes 1 te sur l'accusation : que lord Salisbury
les conventions proposées par les irnpri- j aurait envoyé un chèque à des particuliers
meurs et du lutter jusqu'au bout. I pour encourager une assemblée du coin-

u tillable eu 1882 sur lu place Tra-

.-ulien. pur baril..............$ 0 00 à 17 00
ir iiliiiiviils. de l'ouest, b. 0 0» A l« 50

b.u i! .............. 17 50 S 17 7«>
u <8. le baril »V IX) u 0 Ot)

le baril.........  0 00 .1 0 00
0 00 il 0 00

ES
laml «\o I O lient.
Lard louer pou. 
Htvuf pour aliments. 
Hieuf nul ivu pour ali 
Jambon, la lb. 
lain hou s 

-, , x, Saindouxmit Mau SamiU
vue lier- |v,lri| f,„ 

s épiciers, ont et-- eoiulamiiés Epaule*..
$75 pour vente de boisson au Suif rultlné.

.lo^lParis, 8—Lex 
uaucunv 
rit s par son neveu.

Projet do funérailles l'oumiÉtilaisoicour de p
causes pour vente illegale de boisson ont 
«•te plaidées. D. McCanaghnn, d«*_ l'hotcl 
Saint .lanu-s a été i-omlaiiim- a $75. pour 
vente le dimanche; Daniel Doyle, 51 rue 
Murray. Michael Haye». 51 rue S; 
rire, et Martin J. O'Louulilin. 4V

Mercredi,Si
de k-e inionts ...

l'iinvas, la lh.. . • 
l'ouest, en seaux, 

'tien, eu seaux.

: Sü*i oÔ5
lb OOSfia 0 0.1* 
... 0 00 a 0 00

::: Sôo‘“ S"
... 0 00 il Ü OU

.... ài »«(,
::: S'IÏ* 

::: «B*

D
Nous venons do recevoir un 

assortiment de1 sur le vas 
deux partis 

commet-

BKVllltK
de la - l'n incendie s'est dveiar-- « 

site gasiu dVpiceries de MM. V. H. 
ale- Civ., rue Notre-Dame. No l'.'lô. 

découvert par les employ 
pompiers anvèrent les liai 
«le la cave, où se trouvaient une grande 

1 quantité d’huile et de spiritueux. Les 
j pertes s’élèvent à environ .$0.0*10 en aie 
: ment couvertes par les assurances.

euf heures, M. Dan 
audrv, vit un vieillard 
vu, au pied de la rue 

secours et, avec

10 . .... ....................
I.nrm.".1 ......
Le feu fut | Morrisboiu-g.. 

aid les HriH-k villo
Do l'Oui st„ .

TAPIS de BRUXELLES
d rades mesu-
. empiètement riiOMAOK

Le meilleur do septembre ... 
lion île -eph-mbrv.................

(«•utilité moyenne..............

utegereu 
, russes. TAPISSERIESyi|F«a Mgr McGetîigan

Armagh, 8—Les 
McGettigan ont 
d'un eoncours de

le;
Vovoz-les avant d’acheter 

ailleurs.
till,-s d, IV. 

hier, au 
Ul.tKlO personnes.

‘vèqtie
mflieut^Heu

de la rue lie 
sauter dans le fieu

Corn «eut. d» la bai. d Hud.on ■ ÈÏSÏ'ie q»dq”"ui.*oTl'ra du mauvais

Londres, S—Hier a eu lieu l assemhh-e 1 t.j |,. remit à la police. Le pnsonuiei
des membres de la compagnie «le la halo j pelle B.-rg roll, est âge <iv (»5 ans et de- 
d'Hudson s.ms la p residence du gouver- j meure rue Panel avec m femme ngev dî
neur Kdeii Colville. D apres l«- rapport 1 ans et trois enfants. Il parait atteint du
annuel, soumis a cette reunion, h-s affaires ; f0|je. 
de la compagnie de la baie d’Hudson 
très pro- pores avec de brillan

''"iEsSsillII'INÂEelCOllMlllICE
elle avait subies .durant 1 insurrection |
Nord Ouest. D’autres affaires peu im- } 

portantes avec le gouvernement ne sont I 
pas encore réglées ; le gouvernement a 
traite cette compagnie awe justice et im
partialité. Un s'attend à um- augmenta 
lion de l’immigration, ce qui donnera un 
grand regain d'activité pour les affaires de 
la compagnie. Le rapport comprend aussi 
un état détaillé des progrès accomplis 
dans l'agriculture au Manitoba durant les 
cinq années dernières. Ce rapport annuel 
de la compagnie fut unanimement adopte.
Sir Donald A Smith et sir Charles Russell 
<-t M. Sandford Fleming furent reélus di 
recteurs. Quelques actionnaires présents 
a l'assembh-e insistèrent sur le développe
ment du commerce de saumon du Labra
dor et des terres à charbon do la eompa

llier 
sureau,-

MARCHÉ DE DETAIL’ failPlus de nègres
Washington, 8—Pour la première fois

depuis la rehabilitation des états du sud, „. , , , , ,
il n'y a pas un * «I nègre membre du Cou . Saint PetepsHovbe. s-I.v Journal Je 
grès, ltau, le dernier parlement, il y en j *«.«< i félicité » "atum fiait
avait deux : Small, v! O'Iiare et il v a dix vaisctle 1 election du preside!.! rwli-lnruet ; 
an», le, représentants de relut rare au i mais 1 ora-une russe condamne le, orateur. 
Congres étaient au nombre de sept. Ün re- i populaires qui su sont nervi du nom de la 
marque aussi l’absence de tout neuve dan, ' HüWie dans lin but d agnation politique, 
le service civil. Les seuls nègres employé, : Journal du qu.- I intérêt porto » la
a la chambre le 8unt à une boutique de ^ nuice par lia Russie était l-ivii cordial, 
harhiur ut à la salle à dîner. «>»»*• <lu 11 -s« »>.>nmit seulement a u

sincere de voir la nation sortir lie 
Entravne ment de la crise polit!

HARRIS & CAMPBELLsou vote pour sir 
uencé par aucune 

ni vaut, en recevant de 
on es<a\a de jouer un 

lige en faisant accepter l'ar
gent à Cambridge pour lui donner ainsi le 
billet ; niais le paiement des $15 n'affecte 
point l'élection du jour précédent et ne 
peut const iiuer un acte ilk^gal et corrup
teur suivant le sens de la loi. Le juge ren
voya l’accusation et la cour s'ajourna.

l'nrliiuw <>( «irnlnsLn Russia et la Franc »
K.it'ine fie blé, par lut) Ibs 
l'.iiine île Snr.-isiti, iuii- loi

pur lihl Ibs
I u me i T A v «nue, | 
l-'urino «lu Hli- .lin 
.Moulée, |iar Jeu Ibs .

HUE O’CONNER
tes nerspecti

1 il.1 d lluii-, par u 
P.' \ «-s. p u IllillOl

marcli«‘8 ; elle a r 
e de $103,708 pour 

les durant l'itu 
D'autres affaire

\ur\:
ip.ignie awe jusliee et 
s'attend à une augme 

ce qui donnera 
ur les a lie 
cornpreu

abondai

oiuo b L'ïl
.'o’un désir 

ureuse-
duSir John maintenu comme député

Kingston, 8—Ce matin, la cour débouta 
avec frais, à la charge du demandeur, la 
contestation de l’élection de Kingston.

A l’ouverture de la cour, M. J. L. W 
ting dit • “ A lires consultât!

Washington, 8—Sir G. Campbell, sir J. Lo cabinet français
Swineburn, l'honorable Ilostewart et M. ,, , , . ,
Cramer, m. nibres de la commission bri Paris, b-Le president a prie M l;n - 
tan nique de la paix, ont visite hier le dé i !vre* d«j rormer un cabinet, mais M. 1- al- 
parlement des comités des afiaires et ran ; 1|et"e8 a decline cet lu 
gères aù sénat. Ils ont exposé aux séna- i de mauvais! 
tears qui feront partie de ces comités de 1 t‘‘- Le près
régler toutes difiieuhes internationales au i et 1 engagea a composer le nouveau mu 

d’arbitrage. Urt- Diplomatie

ENNE, 8—L'opinion gér 
I que la presse exaguro l’iniporiai 

mouvements militaires en Russie 
de déguiser la politique du prince 

k. Le but de celui-ci serait c 
a l’influence de 

l’Allemagne et

M. Sndi-Carnot

BOURNE DE MONTREAL
rnis par M M. 
valeurs do b 
' rue Notre

1. Canine»

( 'iumx. la tiièvii. . .

li;S
!.. J. l-’oItiiKT .t DlU.. 

Him-se, grau.s ri pruvi- 
Daniu. Montréal. 

Monthkal. 7 l)é<-. 1S.S7.

Cours fou

Oignon--, le in
Vi gel aux oléagineux, la pit-ee.......... 0
t Tlori. la douzaine ............................... 0
Cil rouilles, la pièce.

hit- eur pour raisons 
e santé et «le manque d’amori- 
ident demanda alors M. tiob

i""idécidé de ne présenter aucune pre 
notre côté sur les autres chefs d’. 
lions. Alors le juge renvoya la contesta
tion, et M. McIntyre, C.R.," annonça qu’il 
ns serait pas nécessaire de procéder sur 
les actes d'accusations récriminatoives.

Le juge, avant de quitter le banc, dit 
uue d’apres la preuve, il est convaincu que
I election a été exiepiionnellement légale.
II a toutes les raisons de croire que l’ac
cord intervenu entre les deux partii 
cause a ete fait sincèrement. Quelques 
de la portion respectable du comté ont 
cherché à faire de la corruption, mais ilg 
out été désappointes. Il regrette de ne 
pouvoir punir Dongherty et Smith, pour 
avoir essaye de vendre leurs votes ; mais 
la loi électorale ne pouvait pas être inter 
prêtée de manière à les exonérer.

Cependant ce sera une disgrâce s’ils 
échappent à la loi. Dans l’intérêt de la 
justice et de ceux qui tiennent à la pureté 
électorale, 1 avocat d<* la couronne devrait 
poursuivre ces individus pour parjure ou 
pour obtention d'argent sous de faux pré
textes, ces deux accusations'ressortant suf- 

ent de leur nropre témoignage, 
l'ajournement, le Dr .John Stuart 

comparut et informa la cour qu’il avait une 
demande qui méritait d’etre prise en con
sidération.

Il la tenait en mains et sans attendre de 
réponse il quitta l’audience. Apres un 
éclat de rire général le juge dit : “C’est 
tout ce qu’il v a devant la cour", et la 
cause fut alors terminée.

En fen

11îu-

c
S siE-

rrmllill» «le lu
Beurre «le choix, par lb.......
Crémone 
Bourre

(Kills frais.

Le prochain scrutin OU LA rOlUIRB A PATISSERIElérale iciYl £Washington. 8—Le comité national ré
publicain nommé pour la fixation du grand 
scrutin présidentiel a choisi Chicago com
me siège de la prochaine convention avec ! marc 
la date du 19 ju.n prochiu.

Protestation
Washington, 8—A une assemblée des j 

commerçants en gros et en detail des lai- I ...
nages représentant un capital de ÿ.ôUO.UUU,- j Baris, 8—Le president Sadi C arnot a «-!«• 
(JU0. on a adopté une résolution protestant j solennellement installe uujourd hui au pa- 
contre les intentions exprimés dans le mes- *a'H de l'Elysée, 
sage au sujet de la non protection des lai
nages avec la compétition étrangère. La 
réduction ou l'abolition (du tarif détruira, 
dit-on, cette branche d industrie.

Département de» terres
Washington, 8—Le rapport > 

la police secrete dans la division 
nitre que 355 personnes ont été arn 

pur les officiers du service durant l’aminée 
pour violation de la loi contre les faux ou 
falsifications.

.i"b!“
le sous 

ceux qui 
la Ru

A obtenu les premiers prix dans touteeleeexpo
pillons, à OU nu a on 18/9. Toronto en 1880, Mont 
n-ni en 1880et 1881; Mé«lallles<lo hromeeobtenues 
j Toronto on 1880. h Montreal on 1881.

l'.llo est vompoHi ed'lngréctloinmIoiiion ne petit 
mot ire en doute 1a salubrité. Depuis nombre 
il années, la Cook s Krleinl pos-è<lo la première 
phu-c dans l'est Imo «lu public comme un Aimm.x 
Tltl'K VTII.K DANS TOVT MSN AU K ST AUQUKLON 
VI VT AromUlKH TOUTS l-ONn \NPK.

Mnnafft t urée seulement par lo proV"*!»11*1** 
lu marque do commerce.

En vente chvz tous leu Marchands 
rcNpectablOH.

la douzaine.
“«Tir.*,.!.. -isi i.; y s

Si ? 1 »
'Sü !i 
ü» ï:
'S i

B i tique *
Banque Onfar‘0..........
Bai»,no «lu Roupie.... 
Baiiqui- Molaoii ..........

>IniKlen
dés! re

le czar
if ilo choix, la lb 

.mi m «i iiinitié'.1' 0
dv Toronto 
iv<iuv • l'a il 
des M irclin 
de Québec.

Banque N'a i loinile..
B mq. den Tow. do I
Baiiquo Union.. ....... | 60 I 3
Canadian It’k of Coin ... fit) 3
Federal Bank............... 100 i 3
Imperial Bank..............! 100 : I
Dominion Bftn

At on l on. la 
Veau. hHb

Banque
Baiiquo HICOUldilklt 1)6 iBOXTUE.tt i. la lh..................

ix.la lh...............
.-. la lh.................

apprêté, par 100Ibs

î i

*>Kst
a plaidé enM. Goblet premier ministre

8—M. Goblet éprouvé eue 
former sou eabii 

.. .j que celui-ci

>let n’a pas réussi cnn 
ministère. M. Riliot a refusé «le 

ans un cabinet on deux portefeuil
les sont donnés aux membres de l’extrême 
gauche : M. Sigismoud Lacroix et M. M« - 

Darion. Une longue conference n été 
tie entre le président Carnot, M. Goblet 

et M. Ribot. Le président appuiet 
Goblet ; mais aucun arrangement n’ 
lieu.

M. Ricard, qui est président de l’union 
des jeunes de la gauche et M. Ribot ont 
refusé d’entrer dans le ministère.

M. Goblet considère l’acte de M. Ricard 
comme le refus de l’union de la gauche, de 

i coopérer à la composition du cabinet et M.
! Goblet sera probablement remplace par M. 

Bouvier, si le premier ne peut former le 
nouveau cabinet.

Paris, 8—On dit que M. Clemenceau est 
fortement opposé au retour de M. Bouvier 

seance. I au pouvoir.
On pense que le président 

;.s obligé de demander M. Clén 
même pour former uu cabinet.

A n Re.ichstnfï
Berlin, 8—Le comité du Reichstag, 

chargé du bill sur les grains, a décidé de
vant l’opposition énergique qui est faite a 
ce projet de loi.d’aband

—L'honorable M. Tail Ion 
cour de pratique, mercredi.

x de la jetée Saint-Gabriel, 
ia satisfaction du comité de

Volaille»ore des 
Il n’estdifficult* Boules,lo vouplo... 

'ammlh. lo couple.

huiles, lecoupiu.........
t lies, h- couple..............
Pignons.lo couple.

pas probable 
officiellement avant 

Paris, 8—M. Uni

—Les trav 
nrogressent i 
l’inondation.

— Une petite fille de 
Latour, étant venue a 
père et ce lu 
et a été

—Les travaux de maçonnerie d 
voile gare Bon aven faite toucliei 
fin et 1 oi

—La compagnie du 
s bureaux dans Bi

en Building, en 
de la gare de K)

;l"i K 'El iannoncé
Banque il Hamilton. 
Italique Standard. . 
Banque Hochelftga 
Banque Ville Mario lldPERlAidu chef de 

i du Tréser de , nommée 
avec son 

v, s eal égarée.

onze ans 
la ville

les Intercolonial Coal Co 
Montrent Tel Co.......

i ci s'etant enivr 
icillic par la poli

100 2-3 m.
Avant

Pommes, le baril 
( il mil'. In ImiIIc .
A iicas, le gallon 
Itaisin veil, lu livre.

'-'I ,Dominion Tel. Un....... ! 100 2-3lu. |.................
Bich. fcOnt. Nav. Co nul 3 là il
Montreal St root U y Co fit) I fi 230 320
Montreal Gus Uo lu 0 192 a U».!'-.,

de la nou- 
it a leur

i a commencé a poser laeharpentc 
oit recevoir la couverture.

ten
Projet gigantesque

Nrw-Yoïtk, 8—Le T-imps dit que des 
capitalistes anglais et américains s'inté- 

î join tement a un grand projet 
à construire des ponts et des 

s Vile de Rhode Island et 
pour établir une ligne rapide de fret vers 
l'Europe. Le fret de l’ouest sera envoyé 
en Europe au moyed de navires qui chau

de cargaison
itteront le port.

Commisf ion dos pêcheries 
Washington, 8 — La commission des 

pêcheries a tenu, hier, une autre i 
La conférence, commença n deux heures et 
fut continuée jusqu’à six heures de l'a près 
midi. Les délibérations furent alors a jour- 

a samedi prochain. On peut démentir 
presqu’avec certitude la nouvelle que. les 
commissaires aient été incapables de s’en
tendre et que la séance d’aujourd'hui de
vait mettre tiu aux travaux de

l’OISHOU
Canada Cotton Co........| 100 D-.Jmj.. ..
Muntmal ColtonCu. 100 2 3 ni. ....
Dnmlas < 'olloti < 'o.........  100 I ..........
ilucholugft Colton Co., ion ;2j 
Siormoni Col Ion Co ... It«)
Men-imnis Ma ni g Co.., 100
Boy al Can. 1ns..............
Mniil'l Loan & Mort.Co 
Camilla Shiiiping Co...

Brochet, la 11 
.Vloi-ue. la lh.
11 uloi , la II).

I Indue fumé, 
lomaril. la II

3

1TARTARCREAMjue va établir 
nui nu sous l«* 
attendant l’a-

Paciflt
consistant ; 
eutrepots dan \ S i -n il 

veinent la lh t-l-.l lll'K» Oil.
J. Christie, de cette ville, poursuit 

isonnes en dommages pour 
une accusation de 
ve innovent.

Leceom de W. H. Tap ley a été retran
ché de la liste des huissiers, parce qu'il 
n "a pas fourni le cautionnement requis. 
Le même sort al tend quelques uns de ses 
confreres.

—IM. J. M. 1 laines a été nomim- curateur 
aux biens de M. James Dairy ni pie, épicier. 
M. P. S. Ross a été nommé curateur aux 
biens de M. George Walker, importateur 
de nouveautés.

—M. I.oi

-M.
plusieurs per 
fausse arrestation, hui 
parjure dont il fut trouipagnie du Grand 

i a été jusqu’ici in ca
ser les flammes, et il est 
;t le charbon sera détruit.

Sarnia, 8—Un amas de 30,000 ton 
charbon sur les ponts de la Pointe Ed 
appartenant à la 
Tronc, est en feu. On 
pable de mail ri: 
probable que tou

^4K Iflfr

POWDER

is;TÏK0:::
J:imilieu Cu ............

Burl nul Lit II. Cu........
Boni. Cnil h: Co..........
Qu'A p polio l'arm • 'o... 
( a a. N. W. Land Co. 
Bel I Telephone Co.. 
Accident In*. ( 'o 
i imailiail Pacifie 
-t. Paul. Minn. &
1 tm hrio & Qiiohot! 
l'alun Miinr'jî Co. 
.Montreal I p. v. 81 oi 
Mont i val ti p. o. Stoi

»'ll \1‘Z
veront et qu

a mestne q
gros. In Uuuz.. 
pet lia, I i iloilZ....ni:;

IS " IlPonrsuites judiciaires e d i douzaimi)Carnot
lenceau T™. !s":QUEBEC, 8—Les commissaires du havre 

de Québec et M. P. R. Dobell ont pris des 
rocédures judiciaires pour libelle contre

liuiti-es, la
procédures judiciaires pour 
les propriétaires de V Elect eu 

ten dans cliacune de ces «le 
$25.000

)<•!«.

■),000. Ces procréa 
des ponts et du

< '.mafia Col ion liOUila..
Montreal Cotton ho
I ) milan ( 'ot i on ho, nia.........
l'hamp. 5.' St. 1,. bonds..................
i fiiniuln t'vu! r 11 bomls................
' ni. l'au. I.uvl bunds.
I ni or. ( 'o il hon-la 
Harbor til p < . bonds..

“ ü p. e. bonds..

MARCHÉ D’OTTAWA Lu plus PURE, la plus FORTE, la MEILLEUREau monti
la corn-son t au sujet d 

bassin de la pri NK CONTIENT NI
Alun» Ammoniac* Chaux» Phosphates, 

ou autres matières nuisibles.

onner cette mesui e. iis Bra/.enu a rompuru au Re
corder sur l'accusation d’avoir nui a la 
police dans l'accomplissement de ses de
voirs, mats aucune sentence n a été pro- 
uoncée contre lui.

—Mercredi. Ferdinand Dumontier, 3U 
ans, rue Deli'le, est tombe d ime hauteur 
de plus (le 25 pieds, aux moulins de M. 
O’Giivie. II a reçu plusieurs contusions. 
A l'hôpital Notre-Dame.

—Ovide la beau, arrêté pour assaut sur 
condamne à $20. d'amende 

Ibina TrocheI - 
diM|jrisoii et $2 »

I-'jii ioe No I. liar baril 
l'arme loi te do boulanger.-:.

E:ï:' -
Décès d un artisteElections municipales

— Des élection

résultat a été en

Chemin do fer de Témisoonata
Quebec, 8—Le premier train du chemin 

de fer de TémLcouata a circulé ces jours-ci 
sur une distance de 45 milles. L’entrepre
neur, M. J. J. McDonald, espère pouvoir 
compléter le reste do la foie ferrée vers les 
fêtes de Noël.

s, 8—On rapporte la mort du peintre 
s Rousseau a l'âge de 71) ans.

Rejet
Londres, 8—La demande pour l'émana

tion d'un mandat contre M. Brandlagh 
aecussé de p.irjugv dans l'affaire de lord 
Salisbury a été refusée par la cour, parce 
que le sujet sur lequel M. Bradlaugh rendit 
témoignage n’était pertinent a l’affaire 
Salisbury.

fronçai:Boston, 8 — Des 
ont eu lieu avant-hier 
de la république. Le résultat a 
faveur du la cause de la temperance.

Cyclone
.ne, 8—Une dépêche de Baro 
mit une récente tempête, la

il le. ^ Ce

a tempête.

s municipales 
dix-sept villes E. W. CILLETT, ’«k

Fabr't de la “Celebrated Royal Yeast Cakes."
K

AVANT MIDI 
Montreal,... Banque do

quo Mol i m 
que des Marchand ■

Barowa dit
Entreprise

merge une pa 
ntsoixante n

npeie. ta ti er a 
artie du littoraldébordé et 

d|i la ville. :: iQuebec, 8—Durant cet hiver, environ 
40,000 traverses de l>ois pour la compagnie 
du chemin de fer canadien du Pacifique 

fabriquées dans le comté de Sague- 
rincipalcmeut à Tadousac et à Es-

ont ete 
isi péri

luisons 
eux vaisseaux ont aus

sa femme, a «-t«• 
ou deux mois de prison et 
te, sa complice, à un mois 
iTamendeou trois autres i

-uit AImportations et exportations
8- Les derniers rapports de la 

indiquent une DE CAMPBELLseront
Londres,

chambre de commerce 
diminution de £200,000 dans les importa
tions durant le mois de novembre, en 
comparaison avec le même mois de l’année 
deruiere. Les exportations ont augmenté 
de £1,010,OUI).

Les finances des Eti.ti-Unis
Washington, 8—Le rapport annuel du 

secrétaire du t nisor attire beaucoup l'at
tention sur la question du surplus des re
venus et de la révision du tarif. Le se
crétaire trésorier recommande l'amalga
mation du service des droits de douanes 
et autres taxes et la passation par le con
grès du bill présenté il y a deux ans sous 

re *• Bill d'administration ” révisant 
les règles et statuts sur le prélèvement et 
la collection des droits de douanes. Le 
surplus dans le trésor atteignait le pre
mier décembre la somme de $55,258,701 et 
les estimations du secretaire sont portées 
au montant de §14U,0iX),(J00 pour l’annéo 
fiscale finissant lu 30 juin prochain.

Lettres de Powderley 
ADELP11IE, 8—La troisième s«-rie des 
adressées par JBowderley, chef:des 

ers du travail, vient d’être publiée 
nul de l'union du travail. 

ste dans une attaque contre le 
de l’union ouvrière do l’Ouest et 

une recommandation au gouverne
ment des Etats Unis de s'emparer du con
trôle des lignes télégraphiques.

Incendie sur un convoi de chemin

Rouse Point, N. Y., 8—Le train express 
via Delaware & Hudson, parti de New- 
York lundi soir a 7.3U heures pour Mont
real a brûle dans la nuit, eu route à Wall- 
onshurg. petit village de l'Etat de New- 
York, situé à 63 railles au delà de cette 
ville.

Les agents du Delaware 
Montreal, prétendent n’ 
nouvelle autre que celle que contient cette 
dépêche.

D'apres d'autres informations, 
vaut a Wallonsburg, l’ingénieur au 
la gare en flammes et résolu de passer 
quand même a

Mais les rails écartés par 
brasier se déroberont sous 
tomba hors de la voie et fut 
tour la proie des flammes. Les passagers 
se sont tous sauvés et ils arriveront ce soir 
à ll) heures.

On nous assure, au bureau de poste, que 
8 les malles qui étaient à bord du

couinai P.d .îles, la poche ÜÜïllïi

0 Di) a U fil) 
0 V» a 0 fill

Montréal Ton-rn»nh Co.
Cio Nav. Richelieu cMhilai— Les marchands détailleurs ont résolu 

de fixer un prix plus élevé pour les claques, 
mais ils ont rejeté la resolution qui leur 
était soumise, les obligeant a ne verni re 
que des claques manufacturées au Canada. 

—Le maître des postes, vient de recevoir 
lettre «le madam.: W. 11. Hubert, 

Stottsvillc. N. Y., demandant des
renseignemcnls au 
seph Hubert «jui de

A Spencer Wood
Qüêrec, 8— Le lieutcnant-gouverneu1" 

Angers a donné avant hier soir, son pre' 
niier dîner d'Etat, a Spencer Wood. On 

tait une cinquantaine de convives 
comprenant des juges de lacour d’Appel, lo 
juge Globensky. des représentants des jour 
naux de la ville, des citoyens marquants et 
des politiciens des deux partis.

r Pomme!:io° LE REMEDE SPECIFIQUE POUR

LtiHHitudo du printemps, Dyspepsie, 
porte d’appétit, mauvaise diges

tion, maladies malsaines,
Etc, Etc, Etc.

Muni roui Oas Co
AI'IIKK MIDI

Montréal . r,:'irem an iu La protection
8—A l’assemblée annuelle de 

la chambre centrale d’agriculture hier, 
plusieurs délégués provinciaux étaient 

i y eut une vive discussion 
au sujet d'une motion en faveur de la 
protection. L honorable il Chaplin, voip 
serviteur, déprécia l'usage de taxer les 
céréales. La,motion fut adoptée par un 
vote de d

S ,Jo : i,i.:

;E'|î
Ll*

le til
meure, dit-on, eu celle

PollIOt: . lU 1-O'lpI* 
Pu ih:1. lu |>:ô c

Dindes. I.I pie. u

nomme iiimimircfi.. 
Marchanda..

«I > l>n

Gus Co..............
Tologruuh Co.

piu
pre cliuliou d

LE PUR ET VERITABLEPersonnel l’honorable juge 
i témoin à s2 d'a

cour «le circuit,
condamné lin témoin à s2 

avoir été en retard de v 
se plaint de

Ible’

—En cou 
Davidson a 
mendepour 
minutes. La 
bre de t" 
ge qiiun

—Une alarme a appelé les pompiers pour 
éteindre un incendie dans une étable en 
arriéré du magasin de MM. 1 iierrion 
freres. No 12(11 rue Notre Dame. Doux elle 
vaux ont été brûlés a mort. Les domina 
ges, assez considerables 
les assurances.

Quebec, 8 — Les messieurs suivants 
étaient de passage ces jours derniers à 
Québec ; M. le curé Labile, l’honorable M. 
Laurier, M. G. H. Bergeron. M.P., et les 

es Globensky, Dorion, Baby, Church et

ce que nom- 
rendre témoigna Veau.au quai 

Moiilon <lo 
Vueh- s ii lait

L’EXTRAITvienne 
eur sen

eux contre un.
Rumeur

Berlin, 8—Une rumeur nui n'est pas en 
core confirmée, dit que l'Allemagne et 
l'Autriche ont envoyé une note conjointe 
1 Saint-Pétersbourg, demandant à la Rus- 

s explications sur ses envois de trou- 
la frontière.

cmoius 
d bun 1jug'

Lui

dans le Jour 
Elle consi 
monopole

MARCHÉ DE GROSElection ,édécale
Rimouski, 8—Dans la contestation de 

l’élection fédérale de Rimouski, la p!ai- 
doierie fut terminée aujourd’hui ici. et la 
requête contre le Dr Fisetle dénuté actuel, 
fut déboutée par le juge Pelletier pour 
expiration de délai.

Fraisier Sauvageï i' “ 'I 
Il 173 II 
SS; S

„ UITI'. (i’I llllill
J-'roiuago 
Hi.lit" brut

Mié'ljil lii

Ei£

îlo"
Montréal. 7 Décembre 1 >3 

OllAlNd, FARINAS, lire.

i iinnloiiipj
, sont couverts par

—Il doit y avoir assemblée du Conseil de 
Ville, lundi après-midi. Le premier ordre 
du jour est pour l'élection d’un maire sup 
pleant et le second pour remanier la nomi
nation d’un bureau de reviseurs pour les 
listes électorales. Le nouveau r.-glemciu 
des mareliés sera soun

—A l'assemblée mensuelle de la chambre 
de commerce dit Montn-al, sous la prési
dence de M. G. A. Drummond, on a déci
dé que la commission des chemins de fer 
siégerait dans les salles de la chambre <1<; 
commerce. L’on a ensuite discute les tarifs 
des chemins de fer pour le fret.

Baleine d 1 
P.oente lu

•Supci line............ . .
l-'oriv «le houlHiiKfr

KN MACS O ONTARIO

E îs
Entente

Madrid, 8—L’Allemagne, l’Autriche et 
l’Italie se sont entendues pour élever leurs 
ministres en cette ville au rang d'ambas
sadeur. On croit que l’Angleterre suivra 
cet exemple. Cela présage la prochaine 

ssaiice de l’Espagne, comme grau

DOCTEUR FOWLER1Nouvelles de Winnipeg
Winnipeg, 8—Environ deux cents ex

cursionnistes sont partis pour l’Est, hier, 
en vue des fêtes de Noël.

—Sir Adolphe Caron est arrivé de l’Ouest 
avant-hier soir. Sir Adolphe sera l’hôte du 
lieutenant-gouverneur Aikens

—La nomination pour les élections mu
nicipales a eu lieu avant hier, dans toute 
la province. A Winnipeg furent élus par 
acclamation : le maire Jones et les éche- 
vins Milvey et Bakers ; Macdonald et Ri
ley ; Macdonald et Poison. Les candidats 
suivants sont sur les rangs : «juartier trois: 
les échevins Miller, Oallaway, Fletcher et 
S. Macdonald ; quartier quatre : Ityan, 
Hutchings et J. G. Moore ; quartier en 
Grundy, Black et Ferguson.

Xi»;iU le gallon. -----GUERIT ------

Le Choléra,
Choléra des Enfants, 

Diarrhée
et toutes les maladies 

de l’été.

-( i peril nr"i".1
de puissance.

a l ;i

: I £L?
i a l M

O. T. P.o.

::::: iS 155

: «le boulanger -lu la ville ion 
s.ira de 110 I bai |inr 1!K! livres. 

Farine «l'avoine, en barils..
Far ioe d'avoine gra u u 16e. e

g^TlMION LN nom 11011Navire échoué

Quantité de produits reçus hier:
Londres, 8—Le vapeur J sla de Paray, 

jaugeant 3,500 tonnes, et parti de Liver
pool le 28 novembre dernier pour Manille 
et Singapore, est échoué à neuf mi 
nord de Sagres Portugal. Sept h 
se sont noyés.

-A TRES BAS PRIX !
et Hudson, à 

avoir aucune
iomines

BTAMPKS NI DG BTS..........................
ETAMPES, PLUMES et CRAYONS 

Les prix ci île-su: s'iipjiliquont à 1 étanipe avec 
nom et adresse.

Blé, minois.......
Avoine minois. 
Fleur, barils.. . EN VENTE CHEZ TUES LES FIIAHMAC1ENS,

lions du bureau des directeurs ont donne ;
i s™™

C. Garth, Selkirk Cross et Henry Joseph, j 3 Déc. 20 No

! >***£■■ «4^1 }'»S 'Imv- : -
[ de p. .((((((a, venant du territoire de «'«, ] ijjC.,', e, m; ,i MACHINE â TRILIt ll‘S PA Ll ILS
i hington, sur la Cote du Pacifique, au sud Jiiz............................. 31 u 2'.fi-v; hi.: «2 j ______

de la frontière de la Colombie Anglaise, urgo.................... 310.673 2til.3 n 319.536 : ,, ,, ... ...
Mes.ace du président Cl.volaud I èTË | !̂ K *»"•![;

LONDRES, 8—Voici comment quelques ; send. | ruaiiiuaiion «le Chicago: j tiomvr tous lis noms, non . • n et irons quel-
S,"S- du p?éffiTdé'SdktXri;nu‘t 16 i -Catherine Spier, =,. le non, d'une vieille 3 1, ». X„. , Iw. tin ITr ^!r'con,tt'‘ mealSrT
1 r . s/f milord - “le message du nrési ’ femme qui a été traduite devant le Recor Minois 1-.. d. Monln ni. Cou.. ni Idlu-Alario. Codeur, drs
drut Cleveland dclern.intra le p„ijî de I d ! 1117,1'.,,iv tÜ.'S S^3I !
f,P„t,rtUni“"e re'0,Ul,ü" ""a"Cr°,C "UX le Itccorder eut’ar.cd.- a «de- Are,ne -'MW »...

J«|r;S™»ibi.Ar"rhîX?« d'et i SèaDprL'nVeî!’elé°reme."1a c^reïira ru I °*- . %7%foZr%,
r.S,‘Qr;rr.ouï exprimée. «oirlen.. Mi„.„ ^ I

l’Angleterre peut y ctre concernée au sujet —On a continué mercredi, l’audition des 3».S7:'.2I8 37.2.fi 1,192 3fi.l I :.'c J. Anderson Petite Coh ; 7. Jrinn;/. Ferme
du remaniement du tarif, il est à se de i témoins dans la cause de la compagnie des ni.- d'I nd.-......... v, 7.'i7t.'sn : i .. :i A"i/an H. ,\lc/Jonaltl,,&iinAon- du Pont-
mander si les Etats-Unis ne rivaliseront abattoirs contre la cité. Le Dr Laberge dit Avoine . «.Vffi.i;'-8."3- v_-• .7 d-l'Ue. ; A. Çhampaftnr, Batnt-huMadu; JS.
point avantageusement maintenant avec I que les abattoirs étaient mal tenus, mal- Riz..................... MW» . 27. v'. ’.-.pi tffid-Joseph; D.BeourrMv.aam
nous sur les marchés de I intérieur et de propres, maLains. etc. M. Derome, clerc ................. 3,ti I.-53Û ' Terrebonne ; S. Filiatnault. Suinte-
l’extérieur. • du marclm des abattoirs Ouest, a souvent tableau suivant fait voir In quantité de liane; X. ie.n, Pmit nriir Saint-Vinrent

Le Telegraph, en commentant le messa- , i-u connaissance des plaintes des citoyens grains eu magasin, aux points mon Donnés, ave«: | ,1, pont : hunt ruble, J. H. iiu<vr> muni. Sorcl. 
ge, dit que les Etats-Unis perdent beau- ; de Saint-Henri au sujet de la mauvaise oomparms-.n , En vente du r Vincent, ur. chez Ls Dupuy,

; œ'dSW^e^^rt-; dï;. s.kÆ;-_ -°' “*'•
gagner par une augmentation dans les ' différends qui existaient entre les direc ............ 8.771.719 8,389.920 11,808,301 O " demande des ai/ents.
gages des employes, àti moyen de la pro- leurs de la r« mpagme, et développe la Blé-il'Ind.. 1.816,3-1 1.337.U2 l.fifil )5i venteur, Ls Lucoic. Saint
tection des industries indigenes. I nature de ces diiiereuds. Avoine............  2.036,003 1,973,619 1.557,175 j Laval.

il «le vin. fûtes 
barils et caisses •..Londres, 8—Les marchés de Londr 

les bourses de Paris, Berlin et Fran 
sont faibles. La bourse à Vienne est 
ve. Les marché* sont affectés par les nou
velles au sujet dos mouvements des trou
pes russes a la frontière d’Autriche.

PRITCHARD & ANDREWSla châle 
le train qui 

bientôt a son

font voi 
cago au

r la quantité do 
x dates ci-apres''I :

GRAVEURS. LT .
—Le refus du conseil de ville de 

,-lr dans la résolution du comit 
pour fournir des fonds au chei 
de la vallée de la rivière R 

vive discussion.

é civique* 
11 in de fer 

tougo est l’objet

175-lil i: SPAUKH-175
Haitian

Sydney, 8—Le célébré héros des n'-gat 1 es 
a accepté un nouveau pari avec Trickett, 
pour une course en chaloupe.

d’une
—M. Van Horne, vice-président de la 

compagnie du chemin de fer canadien du 
Pacifique dit : qu’au delà de quatre mil
lions de boisseaux de blé viennent d ctre 
charges à bord des convois de cette voie 
ferrée, dans l’Est. Il y a encore huit mil
lions do boisseaux à transporter.

train ont été consumées par le feu.
Lienes télégraphiques

NEw-YoRk. 8—On propose et l'on agite 
fortement de mettre les lignes télégraphi
ques des Etats-Unis, sous le contrôle du 
gouvernement, sur le modèle des gouver
nements européens.

D'apres le dernier rapport annuel du 
maître gênerai des postes, en Angleterre, 
le nombre des dépêchés envoyées dut 
1887 a été de 40.317.175 con 
30,087,860 dans l annee prêc 
venu a été de six pour cent p 
qu’auparavant.

m

HP. WS&r'
GUERIRONT OU SOULAGERONT

a
S

Nouvelles du Manitoba
Winnipeg, 8-M. Van Horne dit que sur 

les lots de la compagnie du chemin de fer. 
il y a eu une augmentation de douze mil
lions de boisseaux dans la recolle du ble 
du Manitoba, cette année.

—M. Van Home est parti pour l'Est, 
avant-hier soir, dans son char pri\e, le 
“Saskatchewan.”

-M. Wickson, assistant - gérant de la 
banque des Marchands, a est marie ici, 
hier, à Del le Falsinau.

—Une députation des chevaliers du tra 
11e entrevue avec le lieutenant- 

cou verneur pour faire commencer de bo 
heure la session de la législature.

F.TOVRD1HHKMENT. 
HYDROVIBIK," 
PALPITATION DU CORUR, 
ACIIUTK DK L'ESTOMAC, 
SKC'HEKKSSE DK

ETAT BI 1.1 
DYHPBI-81 
INIUOKHT1ÔN. 
JAVNI8HK, 
KRY8IPBI.K.
B A LT RIIKVM, 
BRULEMENTS.

tre un total de 
édente. Le re 

dus grand
MAL DE TETE,

i résultant du déran- 
tomoc. intestins ou

ode maladie

New-Yor1c.8—La Tribune, de New-York, 
observe que le président n’a fait aucune 
allusion a la question des pi'-cheries dans 
son message au Congres. Ce journal ré
sume ce document en disant que le prési
dent n'a parlé qu’au point de vue d’une 
certaine faction et pour di-terminer la po
litique des partis qui se disputent le pou
voir

fu

T. Milbnm 4 Co. Proprietaires, Toronto.Le tableau 
grains en mag 
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FEUILLETON DU “CANADA”Conseillères : Emelia Charbon- 
neau, Célina Giroux, Cordélia Ro
bert, Eugénie Marineault, Caroline 
Larin et Eugénie Cavalier.

Sacristines : Rebecca Devarennes, 
Georgina Tessier, Anaïse Pilon.

Gardiennes : Alvine Bois, Eulalie 
Tomas, Albina Groulx.

Infirmières: Sophie St Martin, 
Arthémise Chevrier, Marguerite Va
lade, Emelie Duval, Délima De- 
nault.

Choristes : Marie Dagenais.Emma 
Langlois, Célina Giroux, Rebecca 
Devarennes, Caroline Larin, Alvine 
Bois, Edesse Lapierre, Levine Car
ter, Julie Desjardins, Précille Cro 
chetiore, Parmélia Archambault, 
Délimas Maccra, Hermina Archam
bault, Cordélia Langlois, Emma 
Labelle, Delphine Rochon, llastie 
Crochetière, Alexina Langlois, Hec- 
tarine Cléroux, Katy Bennett, Anaïs 
Pilon, Adile Joubarne, Amanda 
Beaulieu, Eabiola Perras, Eugénie 
Cavalier, Eugénie Ricard et Parmé
lia Dumoulin.

6Dans la Capitale
oAVIS»Z No. 17 T.T71

MARI DE MARGUERITE
Visite

Lady Macdonald,accompagnée de 
Mlle McPherson, a visité, hier, 
l’exhibition de tableaux de M. Paley, 
an No. 31, Scottish Ontario Cham
bers, durant près de 2 heures. Lady 
Macdonald a admiré en personne 
qui s’y connaît près de 100 dessins 
faits à la peinture à l’eau qui sont 
pour la plupart des vues prises sur 
les lacs Rideau durant l’été dernier. 
Cette exposition sera ouverte au 
public jusqu’à demain. Avis aux 
amateurs 1

%eitjlix: Consommateurs %

PARFUMERIE ORIZÀ*
VII <PARIS — 207, Rue Saint-Honoré, 207 — PARIS

i UNE CONVALESCENCE LENTE 

Suite.
Vous me promettez d’écrire la semaine prochaine à vos amis 

de Boston, Marguerite, demanda-t-il.
Oui, je vous le promets, répondit-elle, et avec une lenteur 

mal déguisée elle ajouta :
. 7-y°Uv8 ne suPPosez pas que je resterai ici lorsque je serai 

tout-a-fait bien ?
Le juge partit. Une semaine se passa, une seconde, une 

troisième et pourtant notre petite Virginienne, oubliant sa promesse, 
demeurait toujours dans l’humble demeure des Gray. On était 
au milieu de janvier et la neige couvrait les sentiers, la cour, 
partout où le regard pouvait se porter. Un vent glacial poussant 
ses gémissements lugubres autour de la maison, dépouillait en

doivent leur vucce» et la faveur du 
2‘ A leur qna Inaltérable et à laIe Aux soins tout particuliers qui | 

président à leur fabrication. I
■AIS ON IIMITE LES PRODUITS DE LA PARPDMER:.E OEIZA

sans arriver à lour deyrô de .nesse et do perfection.
L'apparence extérieure de ces imitations étant iden'i'/ue au.c Véritable* fvoduit* Or Un, > wV

Messieurs les Consommateurs feront bien de se mettre en partie entire ce commerce liante ZiiZ 
et de considérer comme contrefaçon tous produits d u/ie qualité inférieure qui ne sont — 

vendus que'par des maisons peu honorables. *.
*9 --------------------------HH1QSB* O

suavité de leur panum.

I*a propriété Bishop
Mercredi, les échevins Durocher, 

Hutchison, Heney et Lewis, du du
ties travaux se sont réunis 

pour procéder à l’ouverture des 
soumissions pour la démolition de 
la vieille mûsure Bishop, rue Maria, 
au bureau de l’ingénieur de la cité. 
Le plus bas soumissionnaire est M. 
Riely qui se charge de faire la dé
molition de la baraque pour la som
me de 873. Les travaux commence
ront immédiatement.

Accident
■Un homme d’Ottawa du nom de 
Narcisse Perrier s’est tué acciden
tellement dans les chantiers où il 
travaillait, l’un des jours de cette 
semaine ; l’infortuné a été recom
mandé aux prières des fidèles à la 
Basilique, hier.

« Envoi franco du CatâîtttfiïejUlnwo'é.reau

ÉLIXIR eu D GUILLIEl
Tonique Anti-Glaireux et Anti-Bilieux I

Préparé par PAUL GAGE, Pharmacien del" Classe, Docteur en Médecine E
DK LA FACULTÉ DK PARIS

Maladies seul propriétaire de ce medicament FIÈVRES 
du FOIE, 9, rue de Grenelle-Salnt-Germain, PARIS ÉPIDÉMIQUES ■

de /'ESTOMAC Plu» de Soixante An ner* ,t* Suret» oni r-rooTé frill. Cfiirlnnt
nirrcTinifc eacité incontestable do l'Elixir de Gullllé, qui eut le mé- _ m
UlGtSIIOflS dicament I» plus économique et I- plus commode à DE POITRINE HJ

noms tfsfsnznssssi&i. «hïïïés 1
RHUMATISME bigwleVriulleÉlixir de Saillie portnt USigulirtPaul GAGE des Femmes ■ 

GOUTTE et 16 Trailélle l’Origine des Glaires .* wes rnfa„#.■
mmcHaquK kouteillr doit êtrk accompaonFh

VÉRITABLELe bureau des écoles séparées 
s’assemblera mardi prochain.

Le Rév Frère Supérieur des éco
les de Montréal est en visite à Otta-

t'omlté d’cnqntte
Ce comité a’eat de nouveau aasem- 

blé hier soir, et M. Loughran a été 
entendu. Il a été décidé finalement 
d’ajourner ce comité juaqu’à ce que 
tous lea témoignages aient été im
primés.

criant les grands arbres des quelques feuilles qui leur restaient et 
faisait craquer les fenêtres sur leurs gonds.

Marguerite était tout-à-fait bien maintenant ; son bras n’était 
même plus en écharpe. Alors pourquoi est-elle encore ici ? Ah ! 
demandex-lui. La voyez-vous assise sur le tapis, regardant d’un 
œil rêveur les charbons ardents du foyer et, écoutant, avec toute 
son âme la voix vibrante et harmonieuse de William Gray, lui 
lisant les mélodies de Thomas Moore. Marguerite est aveugle, 
elle est folle, elle ne comprend pas un seul mot de ce que dit le 
jeune homme, elle écoute sa voix seulement, et cette voix si pleine 
de tendresse et d’émotion a pour elle une mélodie sans pareille.

Tout-à-coup, le jeune homme posa le livre sur la table.
—Vous n'avez pas l’air de prêter grande attention à ma lectu

re, miss McVane, dit-il en riant:
La jeune fille treissaillit et leva les yeux :
—De quoi parlez-vous ? demanda-t-elle ; avez-vous fini ?
—Là ! j’en était sùr ; vous n’avez pas entendu un seul mot 

de la lecture. 7
—C’est vrai, je pensais........
—A quoi ? demanda-t-il, à notre promenade en traîneau ?
Nous devons dire que la santé de mademoiselle Marguerite 

exigeait une promenade en traîneau tous les soirs avec monsieur 
William Gray pour cocher.

—Non......je pensais qu’il faut que je parte demain.
Ce fut lui qui treissaillit.
—Oh ! non ! dit-il, pas demain.... oh ! non !
Oui, demain. Il le faut, William. Je suis ici depuis trop 

longtemps. Mais je resterai pour le moins quatre ou cinq semaines 
à Boston, et je vous promets de revenir toutes les semaines voir 
votre mère.

77Ah ! vous dites cela aujourd’hui, mais vous nous aurez vite 
euse de Boston.
Ile s’illuminèrent et s’attachèrent un

wa.
) La ligne téléphonique entre Mont 

réal et Ottawa est continuellement 
occupée.

A la veille de la saison des fêtes, 
les personnes qui ont besoin d’épi
ceries de choix, feront bien de ne. 
pas oublier les magasins de M. E 
Paradis, situés au No. G1 rue Bol- 
ton et 261 et 2G3‘ rue Sussex. On 
trouvera constamment à ces épice
ries tout ce que l’on peut désirer de 
mieux en fait d’épiceries de toutes 
sortes. N’oubliez pas de venir faire 
une visite avant d’acheter aillenrs.

3f. p. s.
Il y a eu hier réunion du conseil 

des ministres.

Notes religieuse»
La fête de l’immaculée Concep 

tion de la Très Ste Vierge a été 
célébrée dans toutes les églises ca 
tholiques hier, avec une pompe 
digne de cette grande solennité. A 
la Basilique, il y eut à l’issue de la 
messe bénédiction papale donnée 
par Sa Grandeur Mgr l’Archevêque 
Duhamel avec le cérémonial que 
requiert une aussi imposante céré
monie.

A 2 heures, il y eut réunion des 
membres de la Société St. François 
de Sales,de la section Notre Dame; 
la vaste basilique était littéralement 
remplie de fidèles à cette occasion 
et le sermon fut donné en anglais 
et en français, par Sa Grandeur 
Mgr Duhamel.

A l’église Ste Anne, à la messe de 
8 heures, les cérémonies furent des 
plus brillantes. A l’occasion de la 
clôture de la retraite des Enfants de 
Marie de cette paroisse, prêchée par 
le Rév M. Francœur, il y eut com
munion générale ; l’autel était 
splendidement illuminé et à l’or
gue, un chœur puissant avec ac
compagnement d’orchestre, exécuta 
de la fort jolie musique et du chant 
non moins beau.

Fersonel
M. Charles Dupont Hébert, Per

cepteur du Revenu de l’Intérieur, * 
Trois-Rivières, est actuellement à
Ottawa. IMALADIES du CŒUR

Les Dragées Tonico-Cardiaques Le Brun
prises à la dose de 4 à 10 par Jour, guérissent les

MALADIES Dü CŒUR, les PALPITATIONS et l’HYDROPISIE la pins avancée.
LE BRUN, Ph“-Cliimisle, 50 et 52, Faubourg-Montmartre et 47, rueLafayette, 1 PARIS 

DÉPÔTS DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA

Um pen pins d'attention, s’il vons plaît
Mercredi après-midi, un homme 

conduisant un cheval à une allure 
plus qu’ordinaire, a renversé une 
dame au détour des rues Rideau et 
Sussex. Heureusement que la dame 
en fut quitte pour la peur, mais 
n’empêche que le cocher maladroit 
et imprévoyant n’a pas pris le 

de faire des excuses ni de s’in

'

L’honorable G. A. Kerkpatrick, 
M- P., était en ville hier.

M. Vanhorne, vice précident du 
Pacifique Canadien a eu, hier, une 
entrevue avec l’honorable J. H. 
Pope pour affaires affectant la com
pagnie.

Le maître général des postes a 
reçu hier des soumissions pour le 
transport des malles océaniques.

M. Bronson, M. P. P., E. B. Eddy, 
II. F. McLaughlin, J. R. Booth, A. 
Fraser et W. G. Perley viennent de 
former une compagnie qu’ils veu
lent faire constituer en corpo
ration par le gouvernement d’On
tario, sous le nom de “ Madawaska 
improvement company.”

Cette compagnie qui a un capital 
de 860,000 a pour but la construc
tion des glissoires, jetées, extacadep,

En veine â la pharmacie du Pilon Rouge, 455 rue Sussex.

a AUX ENTREPflENURS
A
Izi "Ties soumiasioja caclietéea 
1>| JLf endoaaéea : “ Soumissions 

Syenite ” adreg-

Restaurant Terrapin
11 & 13 Rue O’Connor, Ottawa

JOHN HÜCKELL

temps
former de l’état de la dame qu’il ve
nait de renverser. Il serait bon 
qu’un exemple soit donné une bon
ne fois à ces gens qui se croient 
continuellement sur un champ de 
courses.

pour pierre
aces nu aouaaigné, s«ront reçues 
jusqu’à midi, MERCREDI ; le 
14 décembre 1887, pour fournir 

200 toiaes de pierre Syénite de première c!as- 
8e. Lea spécifications et conditions peuvent 
être vues au bureau de l'Ingénieur de la 
Cité.

propriétaire.

sorREPAS 1 TOUTES HEURES»
Ans écrivains d'Ottawa

Le Monde Illustré annonce dans 
son dernier numéro qu’un concours 
est ouvert aux écrivains can adiens, 
sur le sujet suivant :

“ Influence pernicieuse de l’usa
ge du tabac sur l’avenir des races.”

L’article ne devra pas dépasser 
trois colonnes du Monde Illustré.

Tout manuscrit sera envoyé sans 
signature, mais portera une devise 
qui devra se trouver également sur 
une enveloppe cachetée renfermant 
le nom de Fauteur. (Les manus
crits seront reçus jusqu’au cinq 
janvier ou plus tard.)

Le premier prix est de 815 et le 
second de $5.‘ L’article de l’écri
vain qui aura remporté le premier 
prix sera publié.

L’honorable sénateur J. B. Rol
land est le fondateur de ce prix.

Meilleur choix de vins, liqueurs et ci 
constamment en maina. Huîtres et 

leur saison.

mgares
Toutes les soumissions devront être ac

compagnées d’un chèque de banque [accepté 
fait payable à l’ordre du Trésorier de la cité, 
pour la somme de Deux Cents piastres, 
lequel montant sera confisqué si la partie 
contractante réfuse de remplir les con
ditions du contrat lorsqu'elle en aura été re
quise. Si la soumission n'est ras acceptée, 
le chèque sera remis.

La Corporation ne s’engage pas àaenepter 
la plus basse ou aucune des soumissions.

Par ordre

EDOÜARD-E. PERREAULT,
Ingénieur de la Cité, 

r de la Cité)
1887. f

son en oublié au milieu de la vie joy 
Les yeux de la jeune fil 

instant sur ceux du jeune homme.
—Je croyais, j’espérais que vous me connaissiez mieux que 

cela, William, dit-elle.
Puis, après un moment :
—Je désire que vous me conduisiez demain à Boslon, ajouta-

Salle de Billard et de Pool
La plug belle de la cité.

JOHN HÜCKELLA l’église St Joseph, le programme 
musical que nous avons publié 
mercredi, lut rendu avec une rare 
précision. La messe, d’hier a été 
l’une des plus belles encore chan
tées à cette église. Le même chœur 
est à préparer pour Noël une nou
velle messe.

Hier, à la messe de G heures il y 
a eu communion générale des En
fants de Marie. Les demoiselles 
sous la direction de Mlle J. Richard 
ont chanté des cantiques de circons
tance avec beaucoup d’âme.

Le Rév M. Bourassa, ex-curé de 
Montebello, est en ville. Il retourne 
demain à Longueuil où il réside ac
tuellement.

Ottawa, 19 Nov 1887—lm.

etc. H. fl. PIGEON & CIP.Les délégués du gouvernement 
de Manitoba ont eu encore une en
trevue avec les ministre fédéraux, 
hier.

t-elle.
—Alors, vous n’irez pas par le chemin de fer ?
—Non, j’ai peur du chemin de fer. Nous irons en voiture. 

Mais, allons, dit-elle en se levant et en reprenant sa mine mutine, 
enjouée, monsieur, mettez de côté ce vilain air si malheureux et 
allez chercher le traîneau. Nons causerons tant que vous voudrez 
et de tout ce qu’il vous plaira en route.

Le jeune homme s’empressa d’obéir et, dix minutes après, 
revenait avec nn léger traîneau traîné par un cheval vigoureux. 
Marguerite tout enveloppée de châle et de fourrures s’assit à ses 
côtés ; au bruit des clochettes, ils s’élancèrent sur la neige, éclairée 
par les rayons argentés de la lune.

vronttire arcom- —Quel joli couple ! hein, Charley ! s’écria Lizzie Gray qui 
de banque nccenté, hit était assise sur la galeiie du cottage, à côté de son amoureux. 
Tresoner de ta cité, —K11 e est riche, répondit Charley, elle est au-dessus de Wil

liam, ils ne feront jamais un couple, Lizzie.
—Au-dessus de William ! s’écria miss Gray dont les yeux 

s'enllammèrent. Il n’y a pas une fille des Etats-Unis au-dessus de 
William. Entendez-vous Charley Byrn ? J’ai bien vu des hommes 
dans ma vie, mais je n’en ai jamais rencontré un seul aussi beau 
que mon frère.

—Et je crois que miss McVane est de votre avis, Lizzie, 
répondit Charley en riant. Mais entrons.. .. j’entends votre mère 
qui vous appelle.

La partie de traîneau revînt fort tard, à plus de dix heures. 
Lizzie, enveloppée dans son châle, et d’assez mauvaise humeur, 
attendait sur l’escalier. Charley était parti et madame Gray cou
chée.

Importateur de marchandises 
tape et de goût.

sèches d’E-

<3 nnu Bureau de l’Ingénieu 
Ottawa, 7 Déc.

pour vendre meilleur marché qu’aillcurs.

Cet nnlomnesiHtelnlll<tK<lansles Étoiles 
A Itlnntennx et A Kobe*.

Enseigne île la Boule D’Or 
551 Rue Sussex Ottawa

(Coin de la rue George)
Ottawa, 19 Nov. 1887—lm.

y
DEVANT LE MAGISTRAT DE POUCE

AVIS AUX ENTREPRENEURS
La cour de police, depuis suitout 

que l’inspecteur des licences fcSt 
Georges a commencé à sévir avec 
vigueur contre les personnes qui 
vendent de la boisson sans licence 
et après Its heures réglementaires, 
est le rendez-vous d’une foule im
mense de curieux.

L’inspecteur St George est aidé 
par un jeune homme du nom de 
Walter McPherson, qui fait le vil 
métier d'informer non sans se créer 
de nombreux ennemis et qui est 
toujours vu d’un mauvais œuil par 
tous ceux qui encombrent la cour.

Son Honneur le magistrat O’Gara 
est sur le banc, ce matin; à ses côtés 
sont les échevins Heney, Durocher 
et Lewis.

John McBraide. pour conduite de 
désordre sur la rue, hier, est con 
damné à 85 d’amende et les 
frais ou à un mois de détention ; la 
prison est préférée par John, qui 
sortira radieux après les fêtes.

Trois bouchers comparaissent 
pour avoir vendu de la viande fraî
che en dehors du marché ; ils sont 
renvoyés à jeudi prochain afin de 
donner le temps à Son Honneur de 
consulter les règlements de la cité à 
cet effet.

Nicholas Neslie, un italien, est 
accusé d’avoir vendu de la boisson 
sans licence sur la rue Rideau où il 
tient une échoppe, il y a une dizaine 
de jours. McPherson est le premier 
dépositaire contre Neslie, puis vient 
un témoignag i rendu par un italien 
qui nécessite le concours d’un inter
prète. La cour condamne Neslie à 
une amende de 850 et les frais où à 
trois mois de prison.

Thomas Barr comparait ensuite à 
la cour pour môme infraction aux 
règlements. Premier et seul témoin 
McPhjrson : 820 d’amende et les 
frais.

Un autre italien qui réside sur la 
rue Rideau est aussi amené pour 
avoir vendu de la boisson à son ma 
gasin, hier matin ; la boisson a été 
Ssrvie à McPherson, le premier dé- 
posant par une fille du nom de 
Catherine Daoust ; cause remise à 
demain matin.

Mary Ann McGuire, 
se, McPherson dans la boite des té 
moins, est acquittés fautes de preu
ves suffisantes.

John Goodhall est accusé par le 
nommé McPherson d’avoir vendu 
de la boisson sans licence à son ma
gasin, coin des rues Clarence et Au
gusta ; cause remise à lundi.

William Blackening, petit garçon 
d’une dizaine d’années comparait 
pour vol d’une grosse serrure; il est 
renvoyé à lundi.
Herbert O’Neil, accusé du vol d’un 

billet de 82 et d’une épingle en or. 
à un de ses compagnons de prison 
est ensuite amené à la barre, Il est 
défendu par M. Mosgrove. Cause 
renvoyée devant les Assises crimi
nelles.

Des soumissions cachetées, adressées au 
soussigné, et endossées “ Soumission pour 
piere*a chaux ” seront reçues jusqu'il midi, 
MERCREDI, le 14 Décembre, 1887, poor 
fournir mille toises de pierre à chaux d 
première qualité. Les spécifications et con
ditions du contrat peuvent être vues nu 
Bureau de l’Ingénieur de la cité.

Toutes les soumissions de 
pagnées d'un chèque 
payable n l’ordre du 
pour la somme de

Bien vrai
L’inspecteur de santé O’Neil s’étant 

rendu à la maison de la rue Augus 
ta dont nous parlions dans notre 
dernier numéro, a trouvé les cho
ses telles que mentionnées, c’est-à- 
dire que dans la cave une vache, 
deux porcs et une infinité de poules 
s’y trouvaient à l’aise,

Vingt-quatre heures de délai a été 
accordé à la famille propriétaire de 
cette basse-cour pour faire évacuer 
la cave de leur demeure.

Cette échelle
Par dépêche de Québec, le chef 

Young, de la brigade du feu, a 
appris que l’échelle Langevin Thi
bault commandée pour Ottawa se
rait envoyée ces jours-ci et qu’elle 
sera probablement samedi en la 
possession de nos braves pompiers. 
Après quelque temps de pratique, 
le public sera invité par les hommes 
de la brigade du feu à une expérien
ce qui fera voir l’utilité et l’avanta 
ge pour la capitale de posséder une 
echelle semblable en cas de grand 
Incendie.

Dimanche au soir,à 7 heures, il y 
aura réception de plusieurs jeunes 
filles dans la Congrégation des Filles 
de Marie Immaculée. La cérémonie 
sera présidée par Mgr l’Archevêque 
Duhamel.

ALP. JULIEN
cents piastres, lequel 

montant sera confisqué si la partie contrac
tante refuse (le remplir les conditions du 
contrat lorsqu’elle en aura été requis». Si la 
soumission n'est pas acceptée, le chèque

La Corporation ne s'engage pas à accepter 
la plus basse ou aucune des soumissions.

ElTTREPHEITEUZl
DE POMPES FUNEBRES

Tout ordre exécuté avec promptitude auA traversin ville
Beaucoup de personnes sur les 

rues hier,* les chemins d’hiver ayant 
été rendus assez bons par la 
récente couche de neige tombée 
mercredi.

Les travaux à la station de feu 
No 2 sont terminés.

Nos édiles poussent avec vigueur 
les questions municipales depuis 
quelque temps.

On fera subir d’importants tra
vaux au Canal Rideau durant l’hi
ver, spécialement à Smith’s Fall, 

Rapides Barrett et à Mernck- 
ville.

Les bureaux publics étaient fer
més, hier, en conséquence de la fête 
de l’immaculée Conception ; à part 
quelques affaires transigées chez les 
marchands de gros, le commerce a 
chômé.

La ‘‘ Nicolet House ” sur la peti
te rue Sussex est l’endroit reconnu 
comme étant celui où l’on peut se 
procurer les meilleurs liqueurs, le 
vin et les cigares de premier choix. 
Avis aux consommateurs de ne pas 
oublier l’endroit. Petite rue Sus
sex.

No, 265 RUE DALHOÜSIE.
Résidence privée 201.

Ottawa, 19 Nov. 1837—lm
EDOÜARD-E. PERREAULT, 

Ingénieur de la U ité.

mu

AVIS

Bureau de l’Ingénieur de la Cité 
Ottawa, 7 Déc. 1887.

TAUX DES MARCHÉS, 1688.
Des soumissions pour la location des taux 

sur les marchés By et Wellington, pour l'an
née 1888, seront reçues par la Corporation 
de la ville d’Ottawa jusqu’à jeudi, le i5 de 
décembre, 1887, à midi et devront dire en
dossées “ Soumissions pour les taux des 
Marchés. "

Toute soumission devra être faite sur des 
blancs imprimés fournies par 1 inspecteur 
des marchés ainsi que tout renseignement, 
et adressée sous lettre enregistrée au prési
dent du comité des marches et mise à la 
malle avant’midi, le 15 courant. La sou
mission doit otre une somme rond 
tant, et renfermer un dépôt de 10 pour cent. 
Aucun chèque ne sera accepté, s'il n'est fait 
payable à l’oidre du trésorier de la ville, et

—Comme vous revenez tard ! s’écria-t-elle ; vous êtes vous 
bien amusés, William ?

William aidait sa compagne à descendre du traîneau.
—Demande cela à miss McVane, Lizzie, répondit-il.
Mais miss McVane, toute rouge, tonte émue, était déjà entrée 

dans la maison.

Un certa'n nombre d’arrondissements sco
laires, dans la province du Manitoba, seront 
offerts en vente, par encan public, aux en
droits suivants, aux dates sous-mentionnées :

A Manitou le 10 janvier, 1888 ; à Winni
peg, le 17 janvier, 1888 ; à Portage Laprai- 
rik, le 24 janvier 1888 ; à Brandon, le 31 
janvier, 1888 ; n Minnedosa, le 7 février,

Tout colon établi sur l'un de ces arrondis- 
nts sus-mentionnés, qui pourra prouver, 

à la satisfaction du commissaire (les terres 
fédérales qu'il était résident “ bona fide ” et 
pratiquait l'agriculture sur le dit terrain, en 
ignorance de la loi, le premier jour d’Octo- 
bre, lfc'87, dans tel cas l'acheteur du dit ter
rain, s'il n’est le colon lui-méme. sera requis 
de payer au dit colon la valeur des travaux, 
améliorations fait eur le dit terrain.

obtenir les listes des terrains et

de vente, ou tout autre 
désireraient un 
Secrétai re du 
Ottawa : au C 
rales. Winnipeg ; 
des terres à Manitob 
du Nord-Oncst.

vmIiCS glissades
Hier soir, vers les 8 heurts, le 

haut de la rue King, à l’intersection 
de la rue Wilbrod, était le rendez 
vous d’une trentaine de jeunes gar
çons qui s’amusaient à glisser en 
traîneaux jusqu’à la rue Rideau. 
On nous informe que chaque soir la 
même chose se renouvelle. Nous ne 
voyons pas pourquoi l’on tolère cet 
abus qui peut avoir des suites fata
les tant pour les passants que 
pour les glisseurs. A la police d’y 
TOIT.

e, co

LE GRAND MONDE

accepté par une banque faisant affaires dans 
la ville d’Ottawa. Tel montant sera confis
qué par la Corporation ai la partie contrac
tante refuse de remplir les conditions du 
contrat lorsqu’elle en aura été requise. Si 
la soumission n’est pas acceptée le chèque

Vers la fin de janvier, par une balle et brillante matinée, 
Marguerite montait les marches dn large escalier d’une grande et 
imposante maison en briques de la rue Beacon, à Boston.

Avant de sonner, elle regarda un instant autour d’elle, exami
nant les passants qui se pressaient le long de la rue Trcmont et de 
la me Commune, en ce moment tontes couvertes d’une neige 
étincelante.

Le vent froid du matin avait changé la teinte rosée d’nn ronge 
foncé et faisait voltiger de tont côtés les longues boucles qu’elle 
avait emprisonnées sons un petit chapeau de velours violet. Malgré 
tout, elle avait toujours l’apparence d’nne petite fée tonte envelop
pée de fonrrnres. Les hommes et les femmes qui passaient 
rapidement le long de la banquette arrêtaient nne minute pour 
jeter un regard à ce frais et charmant visage d’enfant.

IOn
prix, des gnements sur les termes 

lire renseignement que 
acheteur, en s adressant au 
Ministère df. l'Intérieur.

DES TERRES FÉDÉ- 
i tout autre agent 
dans les Territoires

des
Tel montant ■ 

soumission accepté 
de la Corporation s 
de la soumission.

La somme totale devra être payée trois 
jours après avis (le l’accepta,!ion.

Chaque soumission devra aussi être signée 
de deux personnes responsabl 
cautions pour l'exécution du 

La Corporation nes'c 
la plus basse ou aucune

Par ordre,
WILLIAM P. LETT

Greffier de la Cité.

ou dépôt accompag 
entés restera entre 1

nant une 
les mains 

servant à payer une partiej. 88
La ratinage sur les rues semble 

reprendre une nouvelle vigueur au 
grand désagrément des piétons. A 
Mo ntréal. Québec et autres villes 
les règlements de la police à cet ef
fet sont très-sévères de môme que 
pour les glissades sur les rues. 
Pourquoi cet exemple ne serait—Il 
pas suivi ici ?

L’eau du canal est eu partie reti
rée ; la glace qui l’a recouvert 
rant les récents froids est aussi 
plètenlent disparue. La saison du 
patinage a é:é par conséquent 
très courte.

où à t

Petit» eflrontf»
Durant la messe de 7.30 h. à la 

chapelle de la rue Murray, hier 
matin, deux petits garçons qui 
assistaient au service divin se sont 
introduits dans le banc d’uncongré 
ganiste au moment où celui-ci était 
allé à la Table Sainte et se sont em
parés d’une paire de lunettes qui 
avaient été laissées sur le prie-dieu.

Ces deux filous en herbe mérite
raient. certes, une punition assez 
sévère pour cet acte quasi sacrilège.

IXe*, d’on employé Civil
M. Lewis Ross, employé dans le 

département de l’Agriculture est 
décédé mercredi, des fièvres typhoi 
des. Le défunt était veuf et laisse
plusieurs enfants.

CoagrCfation «les Allés
Voici le résultat de l’élection de 

la congrégation des filles de Marie 
Immaculée de la paroisse Ste Anne:

Victoria Archambault, présiden
te; Marie Dagenais, 1ère vice-prési
dente ; Emma Langlois, 2ème vice 
présidente ; Cordélia Pâquette, 1ère 

- assistante; Rebecca Devarennes, 
2ème assistante ; Parmélia Archam
bault, secrétaire ; Malvina Mon
treuil, trésorière; Delvina Goulet, 
directrice du chant et de l’orgue.

Corine Robiilard, 1ère organiste ; 
Agnès Durocher, 2ème organiste.

A. M. BURGES i. 
Sou£-Min:stre de l’Intérieur

es se rendant 
cont

l «gage pas 
des soumiPENSION PRIVEE

: ou deux Messieurs. S'adresser 
le St André.

Pour un 
au No. 66 ru 
6 11 87—3ins.

Ottawa, 7 décembre, 1887.
du- EMPLOI DEMANDEE

Vn jeune homme, Canadien nouvellement 
arrive dans cette ville, possédant le français 
et l’anglais et ayante ans d’expérience dans 
le commerce d’épiceries et marchandises sè
ches, offre ses services comme commis. S’a
dresser à

H. SA VA RD
RUB SUSSEX, “Manitoba House”.

com- W. F. Fitzsimons.même offen-
Mes Dames, n’achetez pas vos sleighs poor enfants avant 

d’aller voir a la SALLE DES VARIETES ce qne l’on pent 
tolre pour vons en e» genre dans les prix les pins variant 
depuis #2,00 a $12 OO,

F ( Fils de feu P. Fitzsimons )
M. Rodolphe Ghevaier, marchand- 

tailleur, No. 519 rue Sussex, tient 
le meilleur assortiment de draps et 
étoffes pour habillements et confec
tionne aussi des habillements dans 
les derniers goûts à court avis. En 
mains un grand assortiment de 
fourrures et de hardes faites qu’il 
vendra à de bonnes conditions. 
N’oublions pas l’endroit.

Il y*aura ce soir assemblée de la 
branche 59 de la société de secours 
mutuels.

Un feu de cheminée a fait rendre 
pompiers sur la rue King 

credi; quelques seaàx d’eau suffi
rent pour arrêter ce feu.

Les affaires dans toutes les bran
ches de commerce semblent rapren. 
dre quelque peu de vigueur à l’ap
proche des fêtes.

i Epio=er,m-' JOS. B07D2CXTi 7 12 87—,2a.

EN GEOS Kr EN DETAIL Ottawa 19 Nov. 1887—la.PERDU.

Tiens Rye de 7 ans.
BAU.DE-VIB DE MAR

TEL et HBNNESSY

Dans votre propre IntérêtSur le parcours de la rue Citcerlh, Sus
sex, St Patrice et Cumberland, un pendant 
d’oreille rouge monté en or. La personne 
qui l'a trouvé voudra bien le remettre à 
notre bureau, No. 41* rue Sussex.

Coin des rues

GEORGE A WILLIAM.

Le jeune Fitzsimons s'attend d’être 
encourag'; par lea nombreux 

amis de son père.
Ottawa, 9 Déc. 1887—2t.

ON DEMANDE
On demande i\ ce journal un porteur pour 

faire une tournée dans la paroiisc de Ste. 
Anne. S’adresser au bureau de l’admims- 

Sossex, Ottawa.

k% AFIN D’AVOIR DE

BONS BARGAINS,
-------ALLHZ Aü-------Sgi 176 Klng-JUf L. Pln.rd—C»ln St André

Marchand d’Epiceries vins et li- 
queuhs de 1ère qualité, assortiment 
de vaisselle. lerronneries, grains, 
moulé, son, et foin pressé, elc.

Si vous ne voyez pas ce que vous 
désirez demandez le ; une visite à 
l’ancienne épicerie établie en 1869.

Marchandises livrées à domicile 
6 11 87—3 f p a

N0. 512, BUE SUSSEX.
FROMAGE ;

ROCHEFORTCHAUSSURESles mer-
GRUYÈRE ET

A LA CRÈME.
McArthur &Traversy

1S» Rof Rideau, Ottawa. * -,
24 11 87—lm

descriptions à d»s prix à portée 
de toutes les bourses.

VENEZ UM! VENEZ TOUS !

Dj toutes

ON DEMANDE
Des Biles pour travailler à la reliure. S’a - 
resser au Patrick Farrell

No. 428 RUB SUSSEX. >Ottawa, 19 Nov, 1887—2m.tration 414 rue11 87—2f /i
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